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1.1 CONTEXTE & OBJECTIF  
1. tŀǊ ŀǊǊşǘŞ Řǳ му ŀǾǊƛƭ нлмнΣ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ ;ƻƭƛŜƴ aŀǊƛǘƛƳŜ CǊŀƴŎŜ ό9aCύ ŀ ŞǘŞ ŘŞǎƛƎƴŞŜ ƭŀǳǊŞŀǘŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇŜƭ 
ŘΩƻŦŦǊŜǎ ƭŀƴŎŞ ǇŀǊ ƭΩ;ǘŀǘ Ŝǘ ŀ ŀƛƴǎƛ ŞǘŞ ŀǳǘƻǊƛǎŞŜ Ł ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊΣ ŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜ Ŝǘ ŜȄǇƭƻƛǘŜǊ ƭŜ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ Ŝƴ 
mer du Calvados, au large de Courseulles-sur-Mer. EMF a constitué une société de projet, dénommée 
Éoliennes Offshore du Calvados (EOC), pour la réalisation du projet et a sollicité et obtenu le transfert 
ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŜǊ ŀǳ ōŞƴŞŬŎŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǎƻŎƛŞǘŞ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘΣ ŬƭƛŀƭŜ ŘΩ9aC Ŝǘ ǿǇŘ hŦŦǎƘƻǊŜ, en 
date du 6 novembre 2012  

2. 9ƴ ǇŀǊŀƭƭŝƭŜΣ ƭΩ9ǘŀǘ ŦǊŀƴœŀƛǎ ŀ ŎƻƴŦƛŞ Ł w¢9 ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ ŘŜ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜΣ entre le 
poste électrique en mer et le poste électrique existant à terre.  

3. [ΩŀōƻǳǘƛǎǎŜƳŜƴǘ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ Ŝƴ ƳŜǊ ǇŀǎǎŜ ǇŀǊ ƭΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ 
ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴǎ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛǾŜǎ, encadrées par différents textes règlementaires selon le volet du 
projet considéré. QǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ ƻǳ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ ŘŜ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜΣ 
ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ƴvironnement, entre autres, ǎΩƛƳǇƻǎŜ Ŝǘ ƛƳǇƭƛǉǳŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ 
ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎ ǇƻǳǊ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜǎ ǾƻƭŜǘǎ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ : les effets du parc éolien et les 
effets de la liaison de raccordement électrique ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ Ces deux études spécifiques 
constituent respectivement les fascicules B1 et B2 ŘŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ.  

4. tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [мнн-3 prévoit que « lorsque [des] projets concourent à la réalisation d'un même 
programme de travaux, d'aménagements ou d'ouvrages et lorsque ces projets sont réalisés de 
manière simultanée, l'étude d'impact doit porter sur l'ensemble du programme ». EOC et RTE ont 
donc convenu de produire une étude des impacts environnementaux du « programme » dans sa 
ƎƭƻōŀƭƛǘŞΣ ŘŜǇǳƛǎ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ éolien Ŝƴ ƳŜǊ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ƭƛǾǊŀƛǎƻƴ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ ŀǳ ǇƻǎǘŜ ŘŜ 
raccordement terrestre. [ΩŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭŀ synthèse Ŝǘ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŎǊƻƛǎŞŜ des deux études 
spécifiques (fascicules B1 et B2), est ainsi constituée des fascicules A, B1, B2 et C. Elle répond aux 
ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ wΦмнн-р Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳ ŎƻƴǘŜƴǳ ŘŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ŘΩƛƳǇŀŎǘΦ 

 

1.2 LOCALISATION & PRESENTATION GENERALE  
5. Situé en Baie de Seine, au large de la Basse-Normandie, le projet de parc éolien en mer du Calvados 

se compose de 75 éoliennes de 6 MW chacune, pour une capacité totale installée de 450 MW. Il 
ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴ рл ƪƳч ŀǳ ƴƻǊŘ ŘŜ /ƻǳǊǎŜǳƭƭŜǎ-sur-Mer, à une distance des côtes de 10 km à 
16 km.  

6. Les éoliennes sont disposées en 7 lignes reliées entre elles et à un poste électrique en mer par des 
ŎŃōƭŜǎ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜǎΦ /ƘŀǉǳŜ ŞƻƭƛŜƴƴŜ Ŝǎǘ ŞƭƻƛƎƴŞŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ фрл Ƴ ŘŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǇǊƻŎƘŜ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘΩǳƴŜ 
ƭƛƎƴŜΣ ŎŜǎ ƭƛƎƴŜǎ Şǘŀƴǘ ŘƛǎǘŀƴǘŜǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ флл m les unes des autres. 

7. Les éoliennes sont implantées sur des fonds allant de 21 m à 31 m. [ŀ ȊƻƴŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ est 
caractérisée par un marnage de moyenne amplitude ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ рƳ Ŝƴ ǾƛǾŜ-eau moyenne. Le fond 
marin est constitué de couches sédimentaires sablo-graveleuses (galets, graviers, sable grossier) 
ŘΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ ŎƻƳǇǊƛǎŜ ŜƴǘǊŜ 0 et 2 m sous laquelle se trouve une couche calcaire. 

8. Chaque ŞƻƭƛŜƴƴŜ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƻǎŞŜ ŘΩǳƴ ƳŃǘΣ ŘΩǳƴŜ ƴŀŎŜƭƭŜ Ŝǘ ŘΩǳƴ ǊƻǘƻǊΣ ǊŜǇƻǎŀƴǘ ǎǳǊ ǳƴŜ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴΦ [Ŝ 
ƳƻŘŝƭŜ ǇǊƻǇƻǎŞ ǇƻǳǊ ƭŜ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ Ŝǎǘ ƭΩIŀƭƛŀŘŜ 150 Alstom. Les études réalisées ont montré que les 
types de fondations les plus adaptés au site sont les suivants : 
- Pour les éoliennes : fondation de type monopieu, cylindrique, en acier de 6,5 à 7,5 m de diamètre ;  
- Pour le poste électrique : fondation en treillis métallique dit « jacket ». 
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Tableau 1 : Principales caractéristiques de l'installation 

Eléments Caractéristiques 

bƻƳōǊŜ ŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ![{¢ha сa² 75 

Puissance totale du parc 450 MW 

Surface globale du parc Environ 50 km² (sur 77 km² de la zone ŘŜ ƭΩŀǇǇŜƭ ŘΩƻŦŦǊŜǎύ 

hǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎ 100° 

Câbles inter-éoliennes 
мо ƭƛƎƴŜǎ όŜƴǾƛǊƻƴ ус ƪƳ ŀǳ ǎƻƭ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ 
ƧǳǎǉǳΩŁ ƭΩŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ W-tube et 15 km de remontées dans 
les fondations des éoliennes et du poste électrique en mer) 
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1.3 DESCRIPTION TECHNIQUE 
9. [ΨŞƻƭƛŜƴƴŜ ǇǊƻǇƻǎŞŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǎǘ ƭΩIŀƭƛŀŘŜ мрл ŘΩAlstom, représentée sur la figure ci-dessous et 

dont les caractéristiques sont les suivantes. 

Tableau 2 Υ /ŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ƎŞƴŞǊŀƭŜǎ ŘŜ ƭΩŞƻƭƛŜƴƴŜ IŀƭƛŀŘŜ 

Puissance nominale 6 MW 

Diamètre du rotor 150,95 mètres 

Hauteur de moyeu 101 m environ au-dessus du niveau moyen de la mer 

Hauteur totale une fois installée 176 m environ au-dessus du niveau moyen de la mer 

10. Les éoliennes sont configurées pour fonctionner à partir de 3 Ƴκǎ ŘŜ ǾŜƴǘΣ Ŝǘ ǎΩŀǊǊşǘŜǊ 
automatiquement lorsque le vent dépasse 25 m/s. Le positionnement des éoliennes est donné dans 
la Figure 2, page suivante.  

11. Les pieux des fondations seront implantés Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ ƧǳǎǉǳΩŁ ǳƴŜ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ŘŜ нл Ł ол ƳŝǘǊŜǎΦ {ƛ 
nécessaire, une couche de matériaux rocheux (40 à 80 kg par bloc) ǎŜǊŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Ŝƴ ǇŞǊƛǇƘŞǊƛŜ 
de la structure sur un rayon de 10 m environ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ǉǳŜ ƭŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘ ŀǳ ǇƛŜŘ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ƴŜ 
vienne se creuser (ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘΩŀŦŦƻǳƛƭƭŜƳŜƴǘύΦ [Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ŘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ŘΩǳƴ ƳƻƴƻǇƛŜǳ Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŞ 
ci-dessous. 

Figure 1 Υ {ŎƘŞƳŀ ŘϥǳƴŜ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴ ƳƻƴƻǇƛŜǳ όŁ ƎŀǳŎƘŜύ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŞƻƭƛŜƴƴŜ IŀƭƛŀŘŜ όŁ ŘǊƻƛǘŜύ 

  
 

12. Ces pieux seront enfoncés dans le sous-sol marin par 1 à 2 séries de 5 heures de battage environ. Si le 
ǎƻƭ Ŝǎǘ ǘǊƻǇ ŘǳǊ ǇƻǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŀǳȄ ǇƛŜǳȄ ŘΩşǘǊŜ ōŀǘǘǳǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ŎƛōƭŜΣ ƭŜ ǎƻƭ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ 
du monopieu sera foré, avant la reprise des opérations de battage. Le navire en charge de ces deux 
opérations sera une plateforme autoélévatrice équipée de pieds ou un navire à positionnement 
dynamique.  
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Figure 2 : Positionnement des éoliennes du parc éolien en mer de Courseulles-sur-Mer  

 

13. Le réseau de câbles électriques inter-ŞƻƭƛŜƴǎ ǎƻǳǎπƳŀǊƛƴǎ relie les éoliennes à un poste électrique en 
ƳŜǊΦ tŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ ŦƛōǊŜǎ ƻǇǘƛǉǳŜǎΣ ƛƭ ŀǎǎǳǊŜ ŀǳǎǎƛ ƭŀ ǘǊŀƴǎƳƛǎǎƛƻƴ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ǇŀǊŎ 
éolien et le centre de supervision.  

14. Les 75 éoliennes sont reliées en 13 grappes distinctes, compte tenu de la capacité maximale des 
câbles et de la tension de sortie des turbines (33 kV). La longueur totale de câble nécessaire est de 
86 ƪƳ ŀǳ ǎƻƭ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭΩŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ W-tube, et 15 km de remontées dans les 
fondations des éoliennes et du poste électrique en mer). 

15. Les câbles inter-éoliens sont prioritairement protégés des agressions du milieu et des risques de 
croche éventuels (ancres, engins de pêche, etc.) par ensouillage (enfouissement) dans le sédiment 
ƳŜǳōƭŜ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘΩǳƴ ŜƴƎƛƴ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ. Quand cela est impossible (ex. : trop faible épaisseur de 
sédiment meuble), les câbles sont protégés par des protections externes de type enrochements ou 
matelas en béton.  
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16. Le parc éolien en mer du 
Calvados est raccordé au 
réseau public de transport 
ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΣ ƎŞǊŞ ǇŀǊ w¢9Σ ŀǳ 
niveau de 2 points de livraison 
regroupés dans un poste 
électrique en mer.  

17. La fonction principale du poste 
ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŘΩŞƭŜǾŜǊ ƭŀ 
tŜƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ŘΩǳƴ 
courant de moyenne tension de 
33 kV à un courant de haute 
tension de 225 kV, grâce à deux 
transformateurs de puissance. 

Figure 3 : Poste électrique en mer du parc éolien de 
Walney (DONG Energy) 

 

18. Ce courant transite ensuite du poste électrique en mer par deux câbles sous-marins, puis souterrains 
ƧǳǎǉǳΩŀǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ŘŜ wŀƴǾƛƭƭŜ qui ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊŀ ƭŜ Ǉƻƛƴǘ ŘΩƛƴƧŜŎǘƛƻƴ ŀǳ réseau de transport 
ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ. Le raccordement du parc éolien en mer sera réalisé et exploité par le gestionnaire du 
ǊŞǎŜŀǳ ǇǳōƭƛŎ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΣ w¢9Φ  

19. Le raccordement électrique, effectué par RTE,  est composé de trois ouvrages :  

- la liaison sous-marine (15 km) Υ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ Ŝƴ ƳŜǊ Ł ƭŀ ŎƘŀƳōǊŜ ŘΩŀǘǘŜǊǊŀƎŜ à 
Bernières-sur-Mer,  

- la liaison souterraine (24 km) Υ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀƳōǊŜ ŘΩŀǘǘŜǊǊŀƎŜ ŀǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ŘŜ wŀƴǾƛƭƭŜΣ 

- le poste électrique de Ranville qui assure le raccordement au réseau électrique existant.  

20. Les deux câbles de la liaison sous-marine, distantǎ ƭΩǳƴ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ǘǊƻƛǎ Ŧƻƛǎ ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳΣ ǎŜǊƻƴǘ 
protégés de la même manière que les câbles inter-éoliens (le mode de protection privilégié par RTE 
est ƭΩŜƴǎƻǳƛƭƭŀƎŜ. 

21. La liaison souterraine sera installée dans deux tranchées, sauf dans les secteurs particuliers (cours 
ŘΩŜŀǳ notamment) où pour des raisons techniques, elle sera passée en sous-ǆǳǾǊŜΣ ŎϥŜǎǘ-à-dire grâce 
à des techniques souterraines (ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ forage dirigé ou fonçage), les câbles seront alors 
protégés par des fourreaux placés au ǎŜƛƴ ŘΩǳƴ ōƭƻŎ ōŞǘƻƴ. Les câbles des liaisons souterraine et sous-
marine sont de type tripolaire, c'est-à-dire composés de trois conducteurs transportant un courant 
alternatif triphasé.  

22. !Ŧƛƴ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭƭƛǊ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ƛǎǎǳŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ transmettre au réseau, des 
équipements indispensables doivent être ajoutés au poste de Ranville et une extension de 1 ha est 
nécessaire.  

 

1.4 EXPLOITATION 
23. Au regard des conditions du site, les éoliennes en fonctionnement ǇǊƻŘǳƛǊƻƴǘ ŘŜ ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ фл % du 

temps, les 10 % restants correspondant à des périodes de vents trop faibles, trop forts et des 
périodes de maintenance.  

24. Sur une année, la production électrique attendue du parc éolien en mer au large de Courseulles-sur-
Mer est de 1 500 gigawattheures. Pour donner un ordre de grandeur, selon RTE, la consommation 
électrique de la Basse-Normandie en 2011 était de 10 000 gigawattheures.  
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25. Conformément aux réglementations en vigueur et afin de garantir une sécurité de navigation 
maritime et aérienne maximale, le parc sera équipé ŘΩǳƴ balisage spécifique composé de feux de 
ǎƛƎƴŀƭƛǎŀǘƛƻƴΦ [ŀ ǇƻǎƛǘƛƻƴΣ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Ŝǘ ƭŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ŎŜǎ ŦŜǳȄ ŘƛŦŦŞǊŜǊƻƴǘ ŘΩǳƴŜ ŞƻƭƛŜƴƴŜ Ł 
ƭΩŀǳǘǊŜΦ !ƛƴǎƛΣ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ŘŜǾǊŀƛŜƴǘ şǘǊŜ ŞǉǳƛǇŞŜǎ ŘŜ ŦŜǳȄ ŘŜ ǎƛƎƴŀƭƛǎŀǘƛƻƴ aérienne (un 
ǘǊŀǾŀƛƭ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ŀōƻǳǘƛǊ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘŜ 
ōŀƭƛǎŀƎŜ ǎǳǊ ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎ Ǉƭǳǎ ǊŜǎǘǊŜƛƴǘύΣ alors que seules certaines éoliennes périphériques 
et intermédiaires disposeront de balisage pour la navigation maritime. Ce plan de balisage est 
conforme à la réglementation en vigueur et aux recommandations applicables. 

 

Figure 4 : Positionnement des feux de signalisation à l'usage de la navigation maritime 

 

26. Les opérations de maintenance sur le parc éolien seront réalisées depuis une base dédiée située dans 
le port de Caen-hǳƛǎǘǊŜƘŀƳΦ [ΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ ǎŜ ŦŜǊŀ ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘŜ ƴŀǾƛǊŜǎ ŜƴǘƛŝǊŜƳŜƴǘ ŘŞŘƛŞǎ 
aux activités de maintenance courante. Des navires supplémentaires seront affrétés pour des travaux 
ǇƻƴŎǘǳŜƭǎ Ł ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭΦ [ΩŀŎŎŝǎ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇǊŞǾǳ ǇŀǊ ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ 
conditions de mer ne seront pas favorables.  

27. Ces activités seront réalisées de jour ; 2 à 3 navires de transfert opèreront en moyenne 300 jours 
ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ǇŀǊ ŀƴ Ŝƴ ŜŦŦŜŎǘǳŀƴǘ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜ м Ł н ŀƭƭŜǊǎ-ǊŜǘƻǳǊǎ ǇŀǊ ƧƻǳǊΦ {ƛ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜΣ ƭΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ 
effectuera également plusieurs allers-ǊŜǘƻǳǊǎ ŜƴǘǊŜ ƭΩƘŞƭƛǇƻǊǘ Ŝǘ ƭŜ ǇŀǊŎΦ 

28. Dans le cas du parc éolien en mer, on distingue deux types de maintenance Υ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ƭŀ 
maintenance courante, à la fois préventive et corrective. Puis la maintenance lourde, essentiellement 
de nature corrective et de périodicité indéfinie, qui ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ƭΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ƳƻȅŜƴǎ ƳŀǊƛǘƛƳŜǎ 
adéquats.  

29. Les matériels à entretenir sont les éoliennes, les matériels auxiliaires localisés sur la fondation 
(entretien et dépannage de la grue et des dispositifs de refroidissement), la fondation elle-même 
(protection anticorrosion, peinture et anodes, nettoyage des échelles), ainsi que le poste électrique 
(entretien des structures, entretien et dépannage des matériels électriques, entretien et dépannage 
des matériels auxiliaires). 
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30. Dans le cas de la liaison de raccordement sous-marine, on distingue maintenance préventive et 
maintenance curative. La première correspond à proprement parlé à ǳƴŜ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ 
ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ŦƻƴŘǎ ƳŀǊƛƴǎ όŜȄΦ : relevés in situ de type bathymétriques), afin de suivre 
ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘΩŞǾŜƴǘǳŜƭǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻǳ ŘΩŀŎŎǊŞǘƛƻƴΦ [ŀ ǎŜŎƻƴŘŜ ƛƴǘŜǊǾƛŜƴǘ Ŝƴ 
Ŏŀǎ ŘΩŜƴŘƻƳƳŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ŎŃōƭŜ ŎŀǳǎŞ ǇŀǊ ǳƴ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘ ƛƴǘŜǊƴŜ ƻǳ ŜȄǘŜǊƴŜ όŜȄΦ : croche par un 
engin de pêche ou une ancre).  

31. Dans le cas de la partie sous-marine et souterraine de la liaison de raccordement, la probabilité 
ǉǳΩŀǇǇŀǊŀƛǎǎŜ ǳƴŜ ŘŞŦŀƛƭƭŀƴŎŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ Ŝǎǘ ǉǳŀǎƛ ƴǳƭƭŜΦ !ƛƴǎƛΣ ǎŜǳƭŜ ǳƴŜ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴŎŜ ŎǳǊŀǘƛǾŜ 
ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ǎŜǊŀƛǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΦ 5Ŝ ƭŀ ƳşƳŜ ƳŀƴƛŝǊŜΣ ƭŜ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ŘŜ 
Ranville en fonctionnement ne nécessite que très peu de maintenance.  

 

 

1.5 CALENDRIER  
32. [Ŝ ŎŀƭŜƴŘǊƛŜǊ ŀ ŞǘŞ ŘŞŦƛƴƛ ŀǾŜŎ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩǳƴŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ Ŝƴ ƳŜǊ ŜƴǘǊŜ 
нлму Ŝǘ нлнлΣ ŎƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ ŀǳȄ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ Řǳ ŎŀƘƛŜǊ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ƭΩŀǇǇŜƭ ŘΩƻŦŦǊŜǎΦ Lƭ ǇƻǳǊǊŀ şǘǊŜ 
décalé dans certains cas, spécifiquement prévus dans ce cahier des charges. 

 

 

2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

P
ro

g
ra

m
m

e 

Concertation, études environnementales 
et techniques                                 

Instructions et autorisations 
administratives                                 

Enquêtes publiques 
                                

R
a

c
c
o

rd
e
m

e
n
t Raccordement terrestre : travaux 

ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ                                 

Raccordement 
maritime 

Liaison sous-marine 1 
                                

Liaison sous-marine 2 
                                

P
a

rc
 é

o
lie

n 

Fabrication des composants  
                                

¢ǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Řǳ Ǉoste 
électrique en mer                                 

¢ǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ŧondations 
                                

¢ǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŃōƭŜǎ ƛƴǘŜǊ-
éoliens                                 

¢ǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ  
                                

 

33. La fabrication des composants du parc éolien pourrait démarrer à partir de 2016, et leur installation 
Ŝƴ ƳŜǊ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ нлмуΣ ƧǳǎǉǳΩŜƴ нлмф ƻǳ нлнлΦ  

34. [Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ souterraine du raccordement pourraient également démarrer 
dès 2016 pour se terminer en 2019.  
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35. La construction du parc éolien durera approximativement entre 2 et 3 ans, suivant les conditions 
ƳŞǘŞƻǊƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞǎ ŘŜǎ ŜƴƎƛƴǎ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴΦ [ŀ ǎŞǉǳŜƴŎŜ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭŀ 
suivante : 

- Installation des fondations, pendant 12 à 18 mois ; 

- Installation du poste électrique en mer, pendant 2 à 3 mois ;  

- Lƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŃōƭŜǎ ŀǇǊŝǎ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎΣ ǇŜƴŘŀƴǘ мн Ł му Ƴƻƛǎ ; 

- Lƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ŀǇǊŝǎ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŜƳƛŜǊǎ ŎŃōƭŜǎΣ ǇŜƴŘŀƴǘ мн Ł му ƳƻƛǎΦ  

36. Lƭ Ŝǎǘ ǇǊƻōŀōƭŜ ǉǳŜ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎΣ ŘŜǎ ŎŃōƭŜǎΣ Ŝǘ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ǎƻƛǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Ŝƴ н 
périodes, en laissant une période hivernale intermédiaire non travaillée ou utilisée pour rattraper un 
retard éventuel.  

37. [Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŀŎŎƻǊdement sous-marin devraient commencer une fois le poste 
électrique en mer mis en place. Les deux câbles seraient successivement installés en 2018 pour le 
premier, puis en 2019 pour le second.  

38. Considérant ce calendrier, certains ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǾǊaient être concomitants.  

39. [ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ ŘŜǾǊŀƛǘ ŘŞƳŀǊǊŜǊ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ нлмуΣ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ 
ǎŜǊǾƛŎŜ ŎƻƳǇƭŝǘŜ Ŝƴ нлнл όƧǳǎǉǳΩŁ о ǘǊŀƴŎƘŜǎ ǎŜǊƻƴǘ mises en service successivement). La durée 
ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǎŀƎŞŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ǇŀǊŎ éolien en mer est de 25 ans. 
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2.1 CARTE DE SITUATION & !Lw9{ 5Ω9¢¦59{  
40. Le présent fascicule porte sur le « programme de parc éolien en mer du Calvados », c'est-à-dire 
ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŎƻǳǇƭŞŜ Ŝǘ ŎǊƻƛǎŞŜ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ Ŝƴ ƳŜǊ όŜȄŎƭǳǎƛǾŜƳŜƴǘ ƳŀǊƛǘƛƳŜύ Ŝǘ Řǳ 
raccordement électrique entre le poste électrique en mer et le poste électrique à terre (à la fois 
maritime et terrestre).  

41. [ŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ŘƻƴŎ ǳƴe partie sur le domaine maritime et une partie sur 
le domaine terrestre. Celle-Ŏƛ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ŀǳǎǎƛ ŘΩƛƴǘŞƎǊŜǊ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΣ ŀǳǘŀƴǘ 
dans ses phases de travauȄ ǉǳŜ Řŀƴǎ ǎŀ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ TǊƻƛǎ ŀƛǊŜǎ ŘΩŞǘǳŘŜǎ distinctes ont été 
prises en ŎƻƳǇǘŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ et représentées sur la carte page suivante :  

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜ (en rouge, sur la carte suivante). Cette aire, qui correspond à la 
ȊƻƴŜ ŘΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘƛǊŜŎǘŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ ǊŜǘŜƴǳŜ Ŝǘ ǇǊŞǎŜƴǘŞŜ ƛŎƛΣ 
ŎƻƳǇǊŜƴŘ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎΣ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ Ŝƴ ƳŜǊΣ Ŝǘ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ όǇƻǎǘŜ 
électrique de Ranville, liaisons souterraine et sous-marine). Cette aiǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 
divisée en « ǎƛǘŜǎ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ » (du parc éolien, du raccordement maritime ou du 
raccordement terrestre) car les caractéristiques des milieux qui les composent et/ou la 
nature des chantiers qui y seront menés sont très différents ;  

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ (en bleu, sur la carte suivanteύΦ /ŜǘǘŜ ŀƛǊŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ Ǉƭǳǎ 
précisément la répartition de certaines espèces à enjeux (ex. : espèces halieutiques, oiseaux, 
etc.ύ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ƘȅǇƻǘƘŞǘƛǉǳŜ ƳŀȄƛƳŀƭŜ de certains effets/impacts 
plus ou moins locaux et diffus (cela concerne par exemple les compartiments halieutique ou 
benthique, et certains compartiments physiques : dynamique hydro-sédimentaire, etc.) ;  

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜ (en vert, sur la carte suivante). La baie de Seine correspond à 
ǳƴŜ ŜƴǘƛǘŞ ōƛƻƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ƛƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘƻƴŎ 
ŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ƳŀȄƛƳŀƭŜ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Řŀƴǎ ŎŜǘ ŜƴǎŜƳōƭŜΦ /ΩŜǎǘ 
pourquoi, la baie de Seine dans son intégralitŞ ŀ ŞǘŞ ŘŞŦƛƴƛŜ ŎƻƳƳŜ ƭΩζ ŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ 
éloignée » du guide de référence ; 

- ¦ƴŜ ŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ Ǉƭǳǎ ŞƭŀǊƎƛŜ (en orange hachuré, sur la carte suivante) a été 
considérée pour les espèces ayant des aires de répartition importantes (mammifères 
marins, oiseaux, chiroptères) ainsi que pour le paysage et les effets cumulés. 
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Carte 2 Υ !ƛǊŜǎ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ǊŜǘŜƴǳŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ 
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2.2 MILIEU PHYSIQUE 

2.2.1 CARACTERISTIQUES DU MILIEU PHYSIQUE 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

42. La typologie des sédiments marins est caractéristique de la Baie de Seine : sables, sables grossiers et  
graviers. Leur teneur en particules fines est faible (inférieure à 1%) dans le périmètre du parc ; cette 
fraction atteint 6% près du raccordement et 15% au plus près de la côte. Les analyses montrent que 
les sédiments ne présentent pas de contamination.  

Figure 5 : Sables grossiers et graviers 

 
Source : TBM 

43. 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ ƭΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ des sédiments marins est inférieure à 1 m sauf au niveau des 
paléovallées de la Seine et de ses affluents, où elle atteint localement des épaisseurs plus 
importantes.  

44. LŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƻƴǘ ǊŞǾŞƭŞ que les sédiments laissent 
régulièrement apparaitre des affleurements du plateau du Calvados, composés de calcaires durs et 
de marnes. 

45. La bathymétrie est présentée sur la carte ci-après. Sur le sƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎΣ ŜƭƭŜ ŞǾƻƭǳŜ 
ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ нм m dans sa partie sud est à 27 Ƴ ŀǳ ƴƻǊŘΦ ! ƭΩŜǎǘΣ ŘŜǎ ŎƘŜƴŀǳȄ ǎƻǳǎ-marins atteignent une 
profondeur maximale de 34,5 m. Le long du raccordement, la profondeur évolue régulièrement.  

46. Le littoral de la baiŜ ŘŜ {ŜƛƴŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ŘŜ ƭŀ ǇƻƛƴǘŜ ŘŜ .ŀǊŦƭŜǳǊ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ ŀǳ ŎŀǇ ŘΩ!ƴǘƛŦŜǊ Ł ƭΩŜǎǘΦ Elle se 
ŎƻƳǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ ŀƭǘŜǊƴŀƴŎŜ ŘŜ ƳŀǎǎƛŦs dunairesΣ ŘŜ ōŀƛŜǎ ƻǳ ŘΩŜǎǘǳŀƛǊŜǎΣ ŘŜ ŦŀƭŀƛǎŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ǎǳƧŜǘǘŜǎ 
Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ŘŜ cordons sableux et de zones artificialisées. Du fait des agents hydrodynamiques, qui 
influencent le déplacement des sédiments et modèlent ce littoral, la côte au droit de la zone du 
programme subit une importante érosion. A Courseulles-sur-Mer, ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ la Seulles et 
ƭΩŜƴŘƛƎǳŜƳŜƴǘ ŎǊŞŜƴǘ ŘŜ ŦƻǊǘŜǎ ŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ Ŝǘ ǳƴŜ ŞǊƻǎƛƻƴ Ł ƭΩŜǎǘΦ  

47. [ŀ ƎŞƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ ǊƻŎƘŜ ƳŝǊŜ ŎŀƭŎŀƛǊŜ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ 
ƭǆǎǎ όƭƛƳƻƴǎ ŀǇǇƻǊǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ǾŜƴǘǎύΦ {ΩƛƴǎŎǊƛǾŀƴǘ ǇƻǳǊ ǇŀǊǘƛŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ agricole 
de Caen, ce domaine terrestre se caractérise par une topographie plane de Bernières-sur-Mer à 
Blainville-sur-hǊƴŜΣ Ǉǳƛǎ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩhǊƴŜ όмл Ƴ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜύ ǎǳƛǾƛe ŘΩǳƴ ǇƭŀǘŜŀǳ ŘŜ .ƭŀƛƴǾƛƭƭŜ-sur-Orne 
à Ranville (25 m). Dans les sols de la zone du programme, la fraction de limon atteint 70%. Aucun sol 
ǇƻƭƭǳŞ ƴΩŜǎǘ ŎƻƴŎŜǊné par le tracé du raccordement ; aucun ǎƛǘŜ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞ Ł ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ 
des sites industriels et des activités de service ƴΩŜǎǘ affecté par les travaux.  
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Carte 3 : Bathymétrie 
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SYNTHESE DES EFFETS  

48. En phase de construction, les principaux effets concernent :  

- La bathymétrie, qui ǎŜǊŀ ǎǳǊŞƭŜǾŞŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ мΣн m le long des câbles ne pouvant pas être protégés par 
ensouillage et donc protégés par des enrochements, et autour des fondaǘƛƻƴǎ ŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ƴŞŎŜǎǎƛǘŀƴǘ 
une protection anti-affouillement. Les superficies affectées sont très limitées comparées à un milieu 
homogène tel que la baie de Seine.  

- La nature des fonds, initialement des substrats meubles, qui sera modifiée : 

- Par le rejet des matériaux issus des foragesΣ ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǎƛǘŜǎ ŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭŜ ōŀǘǘŀƎŜ ƴŜ 
sera pas possible; néanmoins, étant donné la taille des débris de forage (pluri millimétriques à pluri 
centimétriques) et le volume relargué Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ et sur le fond, ces débris formeront des 
monticules temporaires qui seront progressivement dispersés par le courant et la houle. 

- Par les protections anti-affouillement et celles des câbles qui correspondent à des substrats durs.  

- A travers la remise en suspension puis le dépôt des particules fines provoqué lors de la protection 
des câbles (par ensouillage ou enrochement) et les éventuelles opérations de forage. Cependant, les 
panaches turbides et les dépôts associés restent non significatifs comparés aux valeurs locales de 
turbidité et de sédimentation. Les agents hydrodynamiques nΩŞǘŀƴǘ pas modifiés en phase de 
ǘǊŀǾŀǳȄΣ ŀǳŎǳƴ ŜŦŦŜǘ ƴΩŜǎǘ à prévoir sur la dynamique sédimentaire. 

Les impacts sont considérés comme nuls sur la bathymétrie et faibles sur la nature des fonds. 

- La topographie terrestre, qui sera modifiée lors de ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ (creusement de la 
tranchée) Ŝǘ ƭΩŀƎǊŀƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ŘŜ wŀƴǾƛƭƭŜ (décapage de la surface). Néanmoins, le 
ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƛƴǘŞƎǊŀƭŜƳŜƴǘ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴ Ŝǘ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ƴΩŜǎǘ ǉǳŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜƭle.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŀ topographie terrestre est donc nul. 

- La nature et la qualité des sols, lors de ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ (creusement de la tranchée, et 
retrait des terres agricoles notamment) Ŝǘ ƭΩŀƎǊŀƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ŘŜ wŀƴǾƛƭƭŜ (décapage 
ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜύΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ w¢9Σ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜΣ ǎΩŜǎǘ ŜƴƎŀƎŞ ŀǳǇǊŝǎ ŘŜ ƭŀ 
profession agricole pour la préservation des terres agricoles, notamment lors du décapage de la terre 
végétale. Il existe néanmoins une probabilité pour que des déchets enfouis et exhumés par les travaux 
polluent les sols ; l'impact de cette pollution ne peut être évalué dans la mesure où le type de déchets 
ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ Ŏonnu à ce stade.  

Les impacts sur la nature et la qualité des sols sont donc soit nuls soit inconnus.  

 

49. En phase exploitation, les effets du 
programme sur la bathymétrie et la 
morphologie des fonds, initiés lors de 
la construction, perdurent et leurs 
intensités ne sont pas modifiées.  

50. En revanche, la présence des 
fondations implique une modification 
ƭƻŎŀƭŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ et de la 
dynamique hydro-sédimentaire 
associée.  

Un ralentissement des courants se crée 
en aval, entraînant un dépôt de 
sédiments, et une accélération de 
chaque côté, générant ainsi un 
ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘΩaffouillement, illustré 
sur la Figure 6.  

Figure 6 : Evolution des fonds à l'échelle locale, après 30 
années, sans protection anti-affouillement 
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51. 9ƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŀƴǘƛ-ŀŦŦƻǳƛƭƭŜƳŜƴǘΣ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ƻǴ ƭΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘ ƳŜǳōƭŜǎ Ŝǎǘ 
la plus faible, cette érosion pourrait conduire à un affleurement du substratum sur le long terme. 
Néanmoins, les mouvements hydrosédimentaires évalués par modélisations sont faibles au regard du 
ǎǘƻŎƪ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ƛƴƛǘƛŀƭ Ŝǘ ŘŜǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Ŝƴ .ŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΦ ! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΣ la présence 
des fondations ƴΩŀ ŀǳŎǳƴ ŜŦŦŜǘ ǎǳǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦƻƴŘǎ.  

Les impacts sur la nature des fonds et la dynamique hydro-sédimentaire sont jugés faibles. 

52. tƻǳǊ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŀ ŎƻǊǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎΣ ǳƴ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴǎ ŎŀǘƘƻŘƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ Ƴƛǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ : des 
anodes sacrificielles sont disposées autour et dans les fondations ; elles libèrent dans le milieu de 
ƳŀƴƛŝǊŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭŀƛǊŜ Ŝǘ ŘƛǎǎƻǳǘŜ Řƻƴǘ ƭŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ Ŝǎǘ ƭΩŀƭǳƳƛƴƛǳƳΦ 
Cependant, les concentrations attendues ne sont pas susceptibles de provoquer de surconcentration 
dans le milieu ou les organismes Şǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ƭŜ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ƻǳǾŜǊǘ Řǳ ǎƛǘŜ Ŝǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ǘŜƴŜǳǊǎ 
naturelles des sédiments en aluminium.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƴǳƭΦ  

53. Par ailleurs en phase ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ł ǘŜǊǊŜΣ ƭŜ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ Ŝǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ 
maintenance induisent des effets nuls sur cette partie du programme (topographie, nature et la qualité 
des sols). 

54. En phase démantèlement, les effets concernent : 

- La bathymétrie et la nature des fonds : de manière similaire à la construction, la dépose des 
structures immergées (fondations et enrochements de protection) rétablira la nature des fonds 
όǎǳōǎǘǊŀǘ ƳŜǳōƭŜύ Ŝǘ ƭŀ ōŀǘƘȅƳŞǘǊƛŜ Ł ǳƴ Şǘŀǘ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜΦ [es opérations de démantèlement pourront 
induire également une remise en suspension des particules les plus fines et une sédimentation 
localisée et temporaire ; cependant les volumes remaniés restent non significatifs comparés aux 
valeurs naturelles de la zone.  

- La qualité des sédiments Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎ.  

Les impacts en phase de démantèlement sont considérés comme négligeables (bathymétrie,  qualité des 
sédiments, nature des fonds).  

 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

55. tŜƴŘŀƴǘ ƭŀ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΣ ƭŜǎ ƳŀƞǘǊŜǎ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ŜŦŦŜŎǘǳŜǊƻƴǘ un suivi des fonds marins autour 
des éoliennes et des câbles. 

56. 9ƴ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŘŞƳŀƴǘŝƭŜƳŜƴǘΣ ǇƻǳǊ ŞǾƛǘŜǊ ǘƻǳǘ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ł 
ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŞŎƻǳǇŜ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎΣ 9h/ ǎΩŜƴƎŀge à effectuer des suivis de la qualité 
ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ŜǘΣ ƭŜ Ŏŀǎ ŞŎƘŞŀƴǘΣ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ Ł ǘŜǊǊŜ ŘŜǎ 
sédiments par une filière adaptée. 
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2.2.2 CARACTERISTIQUES DES EAUX  

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

57. Le régime de vent dominant (40% du 
temps) est orienté SSO à ONO et le régime 
secondaire (20%) est orienté NNE.  

La vitesse des vents peut dépasser 16 m/s 
pendant 60 à 130 jours par an (vents 
violents associés aux tempêtes Atlantique). 
Les modélisations ont montré que la 
vitesse moyenne du vent dépasse 8 m/s à 
hauteur du moyeu des éoliennes.  

Figure 7 : Rose des vents sur la zone de projet à 
hauteur du moyeu des éoliennes 

 

58. Le marnage moyen à Courseulles-sur-Mer varie de 3,5 à 6,4 m. 

59. Les houles ǎΩƻǊƛŜƴǘŜƴǘ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ hbh Ł bh ; elles proviennent de mers de vent ou de 
ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ et sont atténuées par le Cotentin. 9ƴ ƳƻȅŜƴƴŜΣ ǎǳǊ ƭΩŀƴƴŞŜΣ ƭŜǎ ƘƻǳƭŜǎ ont une hauteur 
inférieure à 1 m. Les houles extrêmes au droit du site ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ sont comprises entre 3,5 
et 3,8 m. 

60. Le courant de marée maximal, assez uniforme, reste inférieur à 1 m/s, mŀƛǎΣ ƭΩŜȄŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Řǳ ǇƭŀǘŜŀǳ 
du Calvados en accélère lΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ; il atteint localement 1,3 m/s près de la liaison de 
raccordement.  

61. La turbidité , limitant la pénétration de la lumière, est imputable à la matière en suspension (MES). 
Les concentrations de MES dépendent du régime hydrologique de la Seine (crue ou étiage), des 
conditions hydrodynamiques Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ Τ ƭŜ ǎƛǘŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘŜǎ ǘŜƴŜǳǊǎ 
en MES variant de quelques mg/L à quelques dizaines de mg/L, en fonction des saisons et de la 
proximité de la côte. 

62. La qualité des masses ŘΩŜŀǳȄ marines, ǎǳƛǾƛŜ ǇŀǊ ƭΩLŦǊŜƳŜǊ Ŝǘ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ wŞƎƛƻƴŀƭŜ ŘŜ {ŀƴǘŞ, montre 
des niveaux « moyen » à « mauvais » en matière de contamination bactérienneΣ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ 
ŞǇƛǎƻŘƛǉǳŜ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ǘƻȄƛǉǳŜǎ. Elle respecte néanmoins les normes sanitaires en vigueur.  

63. Les zones conchylicoles et les zones de baignade présentent des eaux de bonne qualité et conformes 
aux normes sanitaires, même si elles tendent à se dégrader.   
Selon la DƛǊŜŎǘƛǾŜ /ŀŘǊŜ ǎǳǊ ƭΩ9ŀǳ ό5/9ύΣ ƭŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ŘŜ ƭŀ ŎƾǘŜ ŘŜ bŀŎǊŜ ǎƻƴǘ Ǝlobalement 
ƳŞŘƛƻŎǊŜǎ όŁ ƭΩŜǎǘ) à bonnes όŁ ƭΩƻǳŜǎǘύΦ  

64. LŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ à terre sont peu nombreux Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ : le ruisseau 
Řǳ tƭŀǘƻƴΣ ƭΩhǊƴŜΣ ƭŜ Ŏŀƴŀƭ ŘŜ /ŀŜƴ Ł ƭŀ ƳŜǊΣ ǳƴ ŦƻǎǎŞ ŘŜ ƭƛƎƴŜ ƭƻƴƎŜŀƴǘ ƭŜ Ŏŀƴŀƭ Ŝƴ ǊƛǾŜ ƎŀǳŎƘŜΣ ƭŜ 
ruƛǎǎŜŀǳ Řǳ 5ŀƴΦ {Ŝƭƻƴ ƭŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ ƭŀ 5/9Σ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ 
programme est mauvaise à moyenne, mais le bon état écologique devrait être atteint dans les années 
à venir.  

65. Les zones humides ont été recensées au nombre de trois : à Bernières-sur-mer (zone du Platon) et 
ǇǊŝǎ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŘŜǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ Υ ƭΩhǊƴŜ Ŝǘ ƭŜ /ŀƴŀƭ ŘŜ /ŀŜƴ Ł ƭŀ ƳŜǊΦ 

66. [ŀ ƳŀǎǎŜ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ présente un état chimique médiocre ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜ {ŎƘŞƳŀ 5ƛǊŜŎǘŜǳǊ 
ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 9ŀǳȄ όSDAGE) de Seine-Normandie, en raison ŘΩǳƴŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ 
élevée en nitrates et pesticides. Localement, les eaux souterraines sont utilisées comme eau potable. 
¢Ǌƻƛǎ ŦƻǊŀƎŜǎ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ƭŜǳǊǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ  ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŜŎŜƴǎŞǎ Řŀƴǎ ƭ'aire 
ŘϥŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ Τ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜ Řǳ ǘǊŀŎŞ Řǳ ŎŃōƭŜ ǘǊŀǾŜǊǎŜ ƭŜǎ 
périmètres de protection éloignés de deux de ces points de captage. 

 

 

 



CARACTERISTIQUES DU SITE ET EFFETS DU PROGRAMME 

      

MILIEU PHYSIQUE 

CARACTERISTIQUES DES EAUX 

 

 

 

24 
 

 

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS 

67. En phase construction, la qualité des eaux marines peut être affectée par le remaniement des fonds 
entrainant une hausse de la turbidité ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŜƴǎƻǳƛƭƭŀƎŜ des câbles; les rejets de forage, sur les sites 
ƻǴ ƭŜ ōŀǘǘŀƎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇƻǎǎƛōƭŜ et la mise en place des matériaux de protections extérieurs. 

68. [ΩŀǳƎmentation de turbidité reste localisée et présente des concentrations inférieures aux valeurs 
naturelles. Les concentrations maximales modélisées (au plus fort de la turbidité durant les 6 heures 
de forage) sont inférieures à 5 mg/L au-delà de 350 m du point de rejet, inférieures à 1 mg/L à plus de 
2.5 km et inférieures à 0.5 mg/L Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ Řǳ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴΦ En outre, les sédiments 
remaniés ne sont pas pollués et les matériaux installés seront également inertes et exempts de 
particules fines. Enfin, pour limiter les risques de pollution accidentelƭŜΣ ƭŜǎ ƳŀƞǘǊŜǎ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ 
ǎΩŜƴƎŀƎŜƴǘ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ŝǘ Ł ŦŀƛǊŜ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ŘŜǎ ǊŝƎƭŜǎ I{9 ǎǘǊƛŎǘŜǎ. Notamment, les déchets et 
effluents générés au niveau des plateformes et des navires nécessaires aux travaux du parc éolien 
ǎŜǊƻƴǘ ǎǘƻŎƪŞǎ Ł ōƻǊŘ ŘŜǎ ƴŀǾƛǊŜǎ ǘŀƴǘ ǉǳΩƛƭǎ ǎŜǊƻƴǘ Ŝƴ ƳŜǊ Ŝǘ ǎŜǊƻƴǘ ŘŞŎƘŀǊƎŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 
du port de Cherbourg lors de leur nouveau chargement et ravitaillement.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ƳŀǊƛƴŜǎ est donc faible.  

69. Les zones conchylicoles et les eaux de baignade sont éloignées de la majorité des opérations de 
forage et de mise en place des protections des câbles. Dans la zone ŘŜ ƭΩŀǘǘŜǊǊŀƎŜΣ ƭŀ ŦǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
particules fines est faible (6 à 15%). Aucun effet lié à la remise en suspension de particules fines ƴΩŜǎǘ 
attendu.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŎƻƴŎƘȅƭƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ōŀƛƎƴŀŘŜ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ŦŀƛōƭŜΦ  

70. Sous les courǎ ŘΩŜŀǳ, ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǎŜǊŀ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜ par des sous-ǆǳǾǊŜǎ à 
ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀ aucun cours d'eau à proximité de l'extension du poste électrique 
de RanvilleΦ tŀǊ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘΣ ŀǳŎǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƴŜ ǎŜǊŀ ŀŦŦŜŎǘŞΦ Les zones humides sont contournées 
ou également franchies de manière souterraine. 

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘŀƭŜǎ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ comme négligeable.  

71. Les eaux-souterraines, pourraient être concernées en phase construction du projet par une pollution 
due à un déversement accidentel, notamment dans les secteurs de remontées de nappes, les zones 
de ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ et les périmètres de protection associés. Les composants de la liaison 
souterraine (câbles, bétons, etc.) sont exempts de polluants. 

[ΩƛƳǇŀŎǘ Ŝǎǘ ŞǾŀƭǳŞ Ł ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ moyen sur les secteurs croisant les périmètres de protection éloignés 
ŘŜǎ ŎŀǇǘŀƎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ Ŝǘ ŦŀƛōƭŜ ǎǳǊ les secteurs de remontées de nappes.  

72. En pƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, les principaux effets causés par le programme sont les suivants :  

- La vitesse des courants est modifiée, à ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΣ sur environ 20 km et 9 km selon les axes 
NO/SE et N-S, respectivement ; cette modification est faible (<2,5%) et très homogène. Au niveau 
du parc éolien, lΩŞŎŀǊǘ de vitesse des courants maximums est inférieure à 10% au-delà de 300 m de 
distance et <1% au-delà de 1 à 2 km.   

- Les états de mer sont légèrement atténués par la présence du parc éolien. Ces effets sont 
cependant très limités et non perceptibles à la côte.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ sur les courants et les états de mer est faible localement et ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜ Ł ƭΩŞŎƘŜlle régionale. 

- La ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ƳŀǊƛƴŜǎ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŀƭǘŞǊŞŜ Υ ƭΩaugmentation 
de la turbidité Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ matière organique au pied des fondations, liées à la 
colonisation des embases par des organismes, ne sont pas significatives comparées aux valeurs de 
ǘǳǊōƛŘƛǘŞ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ Ŝǘ ǎΩƛƴǘŝƎǊŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ǘǊƻǇƘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΦ  
En outre, la dégradation continue des anodes sacrificielles libère progressivement des 
concentrations très faibles ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ comparées à celles naturellement présentes Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΦ  
Enfin, la liaison sous-marine ne produit pas de polluants, les peintures de protections des éoliennes 
et du poste électrique ne contiennent pas de biocides et les effluents issus des opérations de 
maintenance y sont tous stockés Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩǳƴ traitement à terre. 
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Les impacts sur la qualité des eaux marines sont négƭƛƎŜŀōƭŜǎ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, hormis ceux 
ƭƛŞǎ ŀǳȄ ŀƴƻŘŜǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŦŀƛōƭŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǇŀǊŎΣ Ŝǘ ǘǊŝǎ ƭƻŎŀƭƛǎŞǎΦ  

73. En phase démantèlement :  

- Les phénomènes hydrodynamiques et climatiques (vents, courants, houles) prennent place à très 
large échelle et ne sont pas affectés par les travaux de dépose des éléments du parc éolien et des 
câbles du raccordement ni par la présence des navires.  

- La qualité des eaux est concernée par : 

- la turbidité, qui augmente à proximité des fonds lors de la dépose des câbles et la découpe des 
fondations, remettant en suspension les sédiments ; elle reste néanmoins négligeable 
comparée aux valeurs naturelles, localisée autour des ouvrages et rapidement dissipée par les 
courants.  

- la quantité de matière organique Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ, issus des organismes qui peuvent se détacher lors 
du retrait des fondations. 

- [Ŝǎ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ŎƻƴŦƛƴŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴ ŦŜǊƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŀǘǘŜƴǘƛƻƴ 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜ ŜǘΣ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞΣ ŘΩǳƴ traitement par une filière adaptée.  

-   La qualité des eaux de baignades et des eaux conchylicoles est concernée par des effets 
similaires à ceux observés en phase de construction (remise en suspension de sédiments par les 
engins travaillant près du fond, etc.). Ils sont qualifiés de faibles.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ Řǳ ŘŞƳŀƴǘŝƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ŦŀƛōƭŜΦ  

 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

74. AŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŘΩǳƴŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ accidentelle en mer, et à terre sur lŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳȄ 
et de remontées de nappes, les maîtres ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ǎΩŜƴƎŀƎŜƴǘ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ŝǘ Ł ŦŀƛǊŜ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ 
des règles HSE strictes sur leurs chantiers respectifs.  

75. Lors de la conception du projet, des matériaux inertes ont été choisis aŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭŀ 
turbidité ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƳŜǊ et une éventuelle pollution lors dŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǇƻǎŜ des 
matériaux de protections des fondations et des câbles.  

76. Avant la phase de démantèlement, un état référent avant travaux sera réalisé afin de vérifier que 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ǎŜǊƻƴǘ ŎƻƴŦƻǊƳŜǎ ŀǳȄ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞǎ ŘŜǎ ŜŀǳȄΦ 

 

2.2.3 ENVIRONNEMENT SONORE SOUS-MARIN 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

77. Les niveaux de bruits sous-marins dans ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ont été mesurés in situ. Le bruit moyen mais 
aussi saisonnier révèle un milieu contraint par les émissions sonores principalement dues aux navires 
Ŝƴ ǘǊŀƴǎƛǘΣ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ǇşŎƘŜ Ŝǘ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƎǊŀƴǳƭŀǘǎ ƳŀǊƛƴǎ.  

 

SYNTHESE DES EFFETS SUR LE BRUIT SOUS-MARIN 

78. Les bruits sous-marin en phase de construction sont produits par : 

- [Ŝ ōǊǳƛǘ ƭƛŞ Ł ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŃōƭŜǎ ǇŀǊ ŜƴǎƻǳƛƭƭŀƎŜ ƻǳ ǇŀǊ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘΣ Řƻƴǘ 
ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŀǊŀōƭŜ Ł ŎŜƭǳƛ ŞƳƛǎ ǇŀǊ ǳƴ ƴŀǾƛǊŜ Ŝƴ ǘǊŀƴǎƛǘΦ  

- Les opérations de battage, et dans une moindre mesure les éventuelles opérations de forage, 
provoquent une augmentation plus marquée du bruit ambiant. Le bruit sous-marin se propage vers 
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ƭŜ ƭŀǊƎŜ Ŝǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ŎƾǘŜ Ŝƴ ǎΩŀǘǘŞƴǳŀƴǘ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘ ŀǾŜŎ ƭŀ ŘƛǎǘŀƴŎŜ Ŝǘ ƭŀ ǊŜƳƻƴǘŞŜ ŘŜǎ 
fonds.  

- [ΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ǎƻƴƻǊŜ Ŝǎǘ ǾŀǊƛŀōƭŜ ǎŜƭƻƴ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ǊŞŎŜǇǘŜǳǊ ŀǳǉǳŜƭ ƻƴ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜ 
(mammifères marins, poissons, etc. ; cf. Milieu vivant, ci-dessous). 

[ΩƛƳǇŀŎǘ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ όŜƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ƭŜ ōŀǘǘŀƎŜ ŘŜǎ ǇƛŜǳȄύ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǎƻƴƻǊŜ 
sous-marin est moyen. 

79. Les bruits sous-marins en phase exploitation sont générés par les éoliennes et les navires de 
maintenance. Les niveaux de bruit sous-marin sont comparables à ceux générés par les navires de 
commerce ou de pêche déjà nombreux sur site ; ceux liés à la vibration des éoliennes sont limités au 
périmètre immédiat de celles-ci.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ Ŝǎǘ Ƴƻƛƴǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǉǳΩŜƴ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ƴŀƛǎ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ moyen à 
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ, et ƴǳƭ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΦ  

80. Les bruits sous-marins en phase de démantèlement seront Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜǎ ǉǳΩŜƴ ǇƘŀǎŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ 
Şǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜǎ opérations les plus bruyantes ƭƛŞŜǎ Ł ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ pieux des fondations.  

[Ωimpact des travaux de démantèlement est donc considéré comme moyen. 

 
Figure 8 : Echelle qualitative des niveaux de bruit sous-marin émis à un mètre 
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2.3 MILIEU VIVANT  

2.3.1 HABITATS & PEUPLEMENTS DES FONDS MARINS 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

81. La zone du parc éolien abrite différents habitats : sédiments hétérogènes, grossiers, sablo-graveleux. 
Les campagnes de prélèvement des peuplements ƴΩont Ǉŀǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞ ŘΩespèces remarquables ou 
protégéesΦ [ŀ ŦŀǳƴŜ ŦƛȄŞŜ Ŝǎǘ ŘƻƳƛƴŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘΩŀƭŎȅƻƴǎΣ ŘΩƘȅŘǊŀƛǊŜǎ ŘǊŜǎǎŞǎ Ŝǘ ŘŜ ǾŜǊǎ Ł 
tubes calcaires. La faune mobile est dominée par de petits crustacés et des échinodermes (oursins, 
étoiles de mer, etc.).  

82. Sur le littoral, les habitats mosaïques occupent les surfaces les plus importantes ; les habitats les plus 
ǊƛŎƘŜǎ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ōŀƴŎǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞǎ ŘŜ ǾŜǊǎ ǘǳōƛŎƻƭŜǎΦ 9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŀōƻƴŘŀƴŎŜΣ ƭŜǎ ǾŜǊǎ ǇƻƭȅŎƘŝtes puis 
les crustacés dominent largement les peuplements. Les autres groupes sont très peu représentés. Les 
bancs à vers tubicoles et les substrats rocheux (algues rouges et laminaires) y présentent un enjeu 
ƳƻȅŜƴΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩŜƴƧŜǳ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ Ŝǎt faible.  

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS  

83. En phase de construction, les effets sur les habitats et peuplements des fonds marins sont 
principalement liés à : 

- Un écrasement ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ Ŝǘ des espèces associées, lors des ancrages des navires, de la mise en 
place des fondations et des câbles et de leurs protections. Cette altération touche une zone de 
ǎǳǊŦŀŎŜ ǊŞŘǳƛǘŜΣ ŜȄŜƳǇǘŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ŝǘ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜǎΣ homogène et comparable au reste 
de la baie de Seine.  

- Une remise en suspension des sédiments, lors ŘŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŦƻǊŀƎŜ Ŝǘ ŘΩŜƴǎƻǳƛƭƭŀƎŜΣ Ǉǳƛǎ ƭŜǳǊ 
sédimentation peuvent affecter temporairement les peuplements directement par  
ensevelissement ou indirectement par augmentation de la turbidité (abrasion, diminution de 
ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ Ł ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜΧύ. Les zones de dépôts de particules après les forages seront remaniées 
ǇŀǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊŀƴǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ƳŞǘŞƻǊƻƭƻƎƛǉǳŜǎΦ [ΩŜŦŦŜǘ ǎŜǊŀ ƭƻŎŀƭƛǎŞ Ŝǘ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜΦ 9ƴ ƻǳǘǊŜΣ 
ƭŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜƴǎƻǳƛƭƭŀƎŜ ŘŜǎ ŎŃōƭŜǎ ƴŜ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊƻƴǘ ǉǳΩǳƴ ŜŦŦŜǘ ƭƻŎŀƭƛǎŞ ǎǳǊ ŘŜ ŦŀƛōƭŜǎ 
superficies. 

Les impacts sur les peuplements des fonds marins sont donc faibles.  

84. En ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, les effets sur les 
biocénoses benthiques sont liés à la modification 
ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǉǳΩƛƴŘǳƛǘ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǎǳōǎǘǊŀǘ ŘǳǊ 
(fondations, éventuels enrochements de 
protection des câbles du raccordement et inter-
éoliens), dans un environnement initialement 
composé de substrats meubles.   
/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ǎǳǊ ƭŜ ŦƻƴŘ ǊŜǎǘŜ très limitée 
(environ 0,1% de la baie de Seine). De plus, ces 
structures seront rapidement colonisées par des 
peuplements de fond (cf. Figure 9). 

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǇŜǳǇƭŜƳŜƴǘǎ ŘŜǎ 
fonds marins est donc faible.  

Figure 9 : Colonisation de structures immergées 

 

85. En phase démantèlement, le principal effet que subiront les habitats et peuplements des fonds 
marins seront identiques à la construction.  

Les impacts durant le démantèlement sont donc considérés comme faibles. 



CARACTERISTIQUES DU SITE ET EFFETS DU PROGRAMME 

      

MILIEU VIVANT 

PhL{{hb{ ϧ 9{t9/9{ 5ΩINTERET POUR LA PECHE 

 

 

 

28 
 

 

86. [Ŝǎ ǇŀǊǘƛŜǎ ƛƳƳŜǊƎŞŜǎ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ Ŝǘ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ǎŜǊƻƴǘ ŎƻǳǾŜǊǘŜǎ ŘΩǳƴŜ 
peinture de protection ne contenant pas de biocides, rendant possible leur colonisation par des 
espèces benthiques.  

87. tƻǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜǎ changements ŘŜ ǎǳōǎǘǊŀǘǎ Ŝǘ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǳǇƭŜƳŜƴǘǎ ōŜƴǘƘƛǉǳŜs 
liés à la présence des structures et des enrochements de protectionΣ ƭŜ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ό9h/ύ 
propose de réaliser des campagnes en mer de suivi post-construction des effets récifs des parcs 
éoliens en mer de Courseulles-sur-Mer (fondations monopieux) et de Fécamp (fondations 
gravitaires). /Ŝǎ ǎǳƛǾƛǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜǊƻƴǘ Ł ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜŦŦŜǘ ζ récif » dont on ne 
ǎŀƛǘ ǇƻǳǊ ƭΩƘŜǳǊŜ ǎΩƛƭ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ un gain ou une perturbation pour le milieu.    

2.3.2 POISSONS & ESPECES DΩLb¢9w9¢ th¦w [! t9/HE  

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

88. [Ŝ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ du programme est positionné sur des zones où certaines espèces sont abondantes : 

- La dorade grise, le callionyme lyre, le tacaud commun, le petit tacaud, le chinchard et 
ƭΩŞǘǊƛƭƭŜ sont les espèces communes dans les captures au chalut.  

- [ŀ ǎƻƭŜΣ ƭŜ ǘŀŎŀǳŘ ŎƻƳƳǳƴΣ ƭŀ ǇŜǘƛǘŜ ǊƻǳǎǎŜǘǘŜΣ ƭŀ ǇƭƛŜΣ ƭŜ ǘǳǊōƻǘΣ ƭΩŞƳƛǎǎƻƭŜ ǘŀŎƘŜǘŞŜ sont 
les espèces communes dans les captures au filet. 

- 5ΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ Ł ŘŜǎ ǎǘŀŘŜǎ ǇǊŞŎƻŎŜǎ ŘŜ ƭŜǳǊ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΣ ƧǳǾŞƴƛƭŜǎ Ŝǘ 
ƛƳƳŀǘǳǊŜǎΣ ŎΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜ la dorade grise, du merlan et du rouget barbet. 

89. Parmi toutes les espèces identifiées lors des différentes campagnes, aucunŜ ƴΩŜǎǘ ǇǊƻǘŞƎŞŜΦ {ŜǳƭŜ 
ƭΩŀƭƻǎŜ ŦŜƛƴǘŜ όǳƴ ǎŜǳƭ ƛƴŘƛǾƛŘǳ ŎŀǇǘǳǊŞύ Ŝǘ la raie bouclée sont protégées, respectivement, au titre de 
Natura 2000 et de la convention OSPAR pour la protection du milieu marin de l'Atlantique du Nord-
est. 

90. La baie de Seine est un lieu de frayère pour certaines espèces : seiche, dorade grise, raie bouclée, de 
nombreuses espèces benthiques, mollusques et crustacés principalement (bulot, coquille Saint-
Jacques, araignée de mer et crevette grise) même si celles-ci se trouvent généralement à la côte. 
5ΩŀǇǊŝǎ ƭŀ ōƛōƭƛƻƎǊŀǇƘƛŜ όŦƛƎǳǊŜ Ŏƛ-dessous), le ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ serait situé sur une zone de 
recrutement des larves de coquilles Saint-Jacques et potentiellement sur une zone de frai de la 
dorade. 

Figure 10 : Nourriceries et frayères de la dorade grise en Manche 

  

 

 Frayères 

 Aire de distribution 

  

  

Source : 9ǘŀǘ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ Řǳ 5ƻŎƻō Řǳ ǎƛǘŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ ζ Baie de Seine occidentale » 
2013 

91. La baie de Seine est également le lieu de nourricerie pour de multiples espèces : la sole, le bar, la plie, 
la dorade grise, la limande; nombreuses espèces benthiques mollusques (seiche, moule, coquille 
Saint-Jacques et bulot) et crustacés (crevette grise et araignée) principalement.  

92. /ƘŀǉǳŜ ŀƴƴŞŜ ŘŜǇǳƛǎ мффнΣ ƭΩLŦǊŜƳŜǊ ǊŞŀƭƛǎŜ ǳƴŜ ŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Řǳ ƎƛǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǉǳƛƭƭŜǎ {ŀƛƴǘ-Jacques 
dans la baie de Seine. [ŀ ōƛƻƳŀǎǎŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀōƭŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜ Ŝǎǘ de 
ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ 8 000 tonnes par an. Au niveau Řǳ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ōƛƻƳŀǎǎŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀōƭŜ ƳƻȅŜƴƴŜ 



      

CARACTERISTIQUES DU SITE ET EFFETS DU 
PROGRAMME 

MILIEU VIVANT 

POISSONS & ESPECES DΩLb¢9w9¢ th¦w [! t9/HE 

 

 

 

29 
 

 

(entre 1992 et 2012) a été estimée à 336 tonnes soit entre 3,1 et 4,1 ҈ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ƎƛǎŜƳent 
classé de la baie de Seine.  

Figure 11 : Coquille Saint-Jacques 

 
Source : Ifremer 

93. [ŀ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ǇƻǳǊ Ŏƛƴǉ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ 
amphihalins Υ ƭŀƳǇǊƻƛŜ ƳŀǊƛƴŜ Ŝǘ ŘŜ ǊƛǾƛŝǊŜΣ ƎǊŀƴŘŜ ŀƭƻǎŜΣ ŀƭƻǎŜ ŦŜƛƴǘŜ Ŝǘ ǎŀǳƳƻƴ ŀǘƭŀƴǘƛǉǳŜΣ ǉǳŜ ƭΩƻƴ 
retrouve dans les rivières environnantes. Elles ne représentent cependant pas un lieu fondamental 
dans leur cycle de vie Υ ŎŜ ƴΩŜǎǘ ǉǳΩǳƴŜ ȊƻƴŜ  ŘŜ ǇŀǎǎŀƎŜΣ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ŦǊŀƛ Ŝǘ ŘŜ ƴƻǳǊǊƛŎŜǊƛŜǎ ǎƻƴǘ ǎƛǘǳŞǎ 
Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΦ [Ŝǎ ŎŀƳǇŀƎƴŜǎ ƘŀƭƛŜǳǘƛǉǳŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ǎǳǊ ǳƴŜ 
aƴƴŞŜ ǇŀǊ ƭŀ /ŜƭƭǳƭŜ ŘŜ {ǳƛǾƛ Řǳ [ƛǘǘƻǊŀƭ bƻǊƳŀƴŘ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ǊŜŎŜƴǎŞ ŎŜǎ 
espèces dans les captures, hormis uniquement une alose feinte capturée sur un site témoin en 
dehors du parc éolien. 

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS  

94. En phase de construction, les effets sur les espèces benthiques (vivant près du fond) sont 
ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŞŎǊŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ƴƻƴ ƳƻōƛƭŜǎΦ /Ŝǘ ŜŦŦŜǘ ǎŜǊŀ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ ƭƛƳƛǘŞ Ł ƭŀ 
ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎ, des câbles et des éventuels enrochements de protection. Ces 
ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ǊŜǎǘŜƴǘ ƭƛƳƛǘŞŜǎ Ŝƴ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ƘƻƳƻƎŝƴŜ ǉǳŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ 
Seine.  
Les effets potentiels sur les espèces pélagiques όŞǾƻƭǳŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳύ ŀŘǳƭǘŜǎ ǎƻƴǘ ƭƛŞǎ aux 
nuisances sonores. Le bruit pourra surtout avoir un effet sur les espèces dites « spécialistes » du son 
comme le sprat, le hareng et la sardine. Ces espèces pélagiques ne subiront pas de mortalité directe, 
mais un dérangement Řǳ Ŧŀƛǘ ŘΩǳƴ ǊŞŦƭŜȄŜ ŘŜ ŦǳƛǘŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ǇǊƻŎƘŜ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ όelles reviendront 
sur zone une fois les travaux terminés). Les effets seront temporaires et limités au temps 
ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎΦ En revanche, la nuisance sonore, en fonction de la saison à laquelle sont 
réalisés les travaux, peut ŘΩŀǇǊŝǎ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ Şǘudes générer des malformations et des retards de 
développement chez certaines larves. Cependant, cet effet est limité aux périodes de mise en place 
des fondations.  

Les impacts sur les espèces benthiques, les poissons pélagiques adultes et les larves sont donc 
considérés comme moyens.  

 

95. En ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΣ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŎǊŞŜǊŀ ŘŜǎ ǊŞŎƛŦǎ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ 
grande diversité biologique et de micro-habitats dont les espèces pélagiques pourront tirer des 
bénéfices (proies, abris, etc.). /Ŝǘ ŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ ǇƻǎƛǘƛŦ ǇƻǳǊ ƭŜǎ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇƻǳǊ ƭŀ 
pêche.  
[Ŝǎ ǎƻƴǎ ŞƳƛǎ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ ƴŜ ŘŜǾǊŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ şǘǊŜ ǇŜǊœǳǎΣ  ƻǳ ǘǊŝǎ ǇŜǳ όŀǳ ƳŀȄƛƳǳƳ 
dans la dizaine de mètres,) par les poissons pélagiques.  

[Ŝǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǎǳǊ ƭŜǎ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇşŎƘŜ ǎƻƴǘ donc considérés comme 
ƳƻȅŜƴǎΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Şǘŀƴǘ ǇƻǎƛǘƛŦǎ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƴŞƎŀǘƛŦǎ.  
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96. Tous les câbles étant protégés par enrochement ou par ensouillage, les champs magnétiques seront 
donc réduits dans les zones accessibles, et leur influence potentielle sera non-observable  sur les 
poissons, notamment les sélaciens (raies, requins, etc.). 

[ΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜǎ ŎƘŀƳǇǎ ŞƭŜŎǘǊƻƳŀƎƴŞǘƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ donc considéré comme nul. 

97. En phase de démantèlement, les effets seront similaires à ceux identifiés en phase de construction, 
ƘƻǊƳƛǎ ƭΩŜŦŦŜǘ ǎƻƴƻǊŜ Řǳ ōŀǘǘŀƎŜΣ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛŦΣ ǉǳƛ ƴΩŀǳǊŀ Ǉŀǎ ƭƛŜǳ. 

Les impacts sur les espèces benthiques, les poissons pélagiques adultes et les larves sont donc 
considérés comme moyens.  

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

98. [Ŝ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ ό9h/ύ ǎΩŜƴƎŀƎŜ Ł ǎǳƛǾǊŜ ƭŜǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ 
halieutique, en réalisant des campagnes de pêches scientifiques avant la construction et plusieurs 
années après la mise en service du parc, en collaboration avec les pêcheurs professionnels et en 
présence de scientifiques embarqués. Un bilan annuel des débarquements complétera ce suivi. 

2.3.3 MAMMIFERES MARINS  

99. En baie de Seine, plusieurs espèces de cétacés sont présentes : 

1. [Ŝ aŀǊǎƻǳƛƴ ŎƻƳƳǳƴ Ŝǎǘ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŦǊŞǉǳŜƳƳŜƴǘ ǊŜƴŎƻƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ζ baie 
de Seine élargie », en hiver comme en été.  

2. Le Grand dauphin est une espèce cosmopolite, fréquentant à la fois les côtes et le large. On 
ƭΩƻōǎŜǊǾŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ Řǳ /ƻǘŜƴǘƛƴ Ŝǘ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƳƻƛƴŘǊŜ ƳŜǎǳǊŜ Ł ƭΩŜǎǘΦ [ΩŜǎǇŝŎŜΣ ǇŜǳ 
présente en Manche Est, est occasionnelle Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ Řǳ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳplantation.  

3. [Ŝ DƭƻōƛŎŞǇƘŀƭŜ ƴƻƛǊΣ ƎǊŀƴŘ ŎŞǘŀŎŞ Řǳ ƭŀǊƎŜΣ ǎΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŞǇƛǎƻŘƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƾǘŜǎ ŀǳ 
printemps et en été. Sŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ǊŜǎǘŜ ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŜƭƭŜ ǇǊŝǎ Řǳ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΣ 
Ƴŀƛǎ ƭŜǎ ƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ ŀǘǘŜǎǘŜƴǘ ǘƻǳǘ ŘŜ ƳşƳŜ ŘΩǳƴŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ǉotentielle du site.  

4. Les observations ont aussi mis en évidence la présence exceptionnelle de dauphin commun, 
dauphin bleu et blanc, orque, rorqual à museau pointu.  

Toutes les espèces de cétacés présentes en « baie de Seine élargie » sont protégées aux niveaux 
national et européen (notamment : Directive Habitat) et sont listées au niveau international dans la 
convention de Berne Ŝǘ ƭŀ ƭƛǎǘŜ ǊƻǳƎŜ ŘŜ ƭΩUnion Internationale pour la Conservation de la Nature 
(UICN).  

100. Il est également possible de rencontrer ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ǇƛƴƴƛǇŝŘŜǎ όǇƘƻǉǳŜǎύΦ ¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ƭŜ 
phoque eau-marin qui vit regroupé dans les baies des Veys et de la Somme notammentΦ {ΩŀƭƛƳŜƴǘŀƴǘ 
principalement à proximité de sa colonie, il reste toujours très côtier. Sa présence sur le site du parc 
éolien semble donc peu probable. Le phoque gris, également concentré en colonie, est bien plus 
mobile que le veau-marin et parcourt de grandes distances, parfois très au large. Il est présent 
occasionnellement dans un rayon de 20 km autour du site du programme.  

101. [Ŝǎ ƳŀƳƳƛŦŝǊŜǎ ƳŀǊƛƴǎ ǇǊŞǎŜƴǘǎ Ŝƴ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜ ǎƻƴǘ ŎƭŀǎǎŞǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǳǊǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘΩŀǳŘƛǘƛƻƴ : les 
cétacés haute-fréquence (marsouin commun), les cétacés moyenne-fréquence (tous les dauphins) et 
les pinnipèdes.  

 

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS  

102. En phase de construction, les principaux effets attendus sont liés aux émissions sonores qui peuvent 
ŜƴǘǊŀƛƴŜǊΣ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ Ŝǘ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Řǳ ōǊǳƛǘ : des perturbations comportementales ou la perte 
ŘΩŀǳŘƛǘƛƻƴ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜ ƻǳ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ. En effet, les mammifères marins utilisent leurs systèmes 
sensoriels acoustiques pour communiquer, naviguerΣ ǎΩƻǊƛŜƴǘŜǊ Ŝǘ ǎŜ ƴƻǳǊǊƛǊΦ 

103. Le ōŀǘǘŀƎŜ ŘŜ ǇƛŜǳ ŘŜ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘΩéoliennes ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩopération la plus sonore. Une perte 
permanente ŘΩŀǳŘƛǘƛƻƴ pourrait toucher les mammifères ǎΩƛƭǎ se trouvaient à proximité immédiate de 
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ƭΩŀǘŜƭƛŜǊΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ (à moins de 400 m) ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳŀǊǎƻǳƛƴǎΣ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǎŜƴǎƛōƭŜΦ La Figure 12, ci-
dessous, représente les différentes zones dans lesquelles les mammifères marins sont susceptibles de 
subir ces effets.  

Figure 12 : Cartographie des empreintes sonores du battage selon les espèces 

 

Phoques 

 

Espèces « moyennes fréquences » 

 

Espèces « hautes fréquences » (Marsouin commun)  
Légende :  
Saison Hiver. Opération de battage de monopieu de 7 m de diamètre, sur 1 seconde.  
Codes couleur représentant les zones géographiques de risques sonores potentiels. 

104. [Ŝ ǘŜƳǇǎ ŘΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ŦŀŎǘŜǳǊ ŀƴŀƭȅǎŞ ; dans le cas du marsouin commun, 
une ǇŜǊǘŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘŜ ƭΩŀǳŘƛǘƛƻƴ peut apparaitre à 1,6 km pour une exposition de 1 minute, elle 
atteint 5,4 km pour une exposition de 3 heures. /Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ǎƻƴǘ ƛǎǎǳǎ ŘΩǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ ǘƘŞƻǊƛǉǳŜ qui 
sera modulée par le comportement des espèces et par les mesures de réduction prises par le maître 
ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ŘŞŎǊƛǘŜǎ Ŏƛ-après. 

105. LŜ ǊŜǘƻǳǊ ŘΩŜȄpérience de parcs éoliens européens montre un retour des mammifères entre deux 
sessions de battage. Le dérangement intervient donc uniquement sur des individus de passage qui 
ŞǾƛǘŜƴǘ ŀƭƻǊǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄΦ /Ŝǘ ŞǾƛǘŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƧǳǎǘƛŦƛŞ ǉǳŜ ƭŜs bruits et vibrations 
générés par le chantier font fuir les différentes espèces proies.  

106. ! ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ Řǳ  ōŀǘǘŀƎŜ ŘŜǎ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎΣ ŀǳŎǳƴŜ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴ n'est supposée atteindre des niveaux de 
bruits créant des modifications comportementales, ƻǳ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘΩŀǳŘition temporaire ou permanente.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǉǳŀƭƛŦƛŞ ŘŜ ƴǳƭ Ł ŦƻǊǘΣ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ŘŜ mammifères marins et de la 
ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŜƴǘǊŜ ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ Ŝǘ ƭŜǎ ŀǘŜƭƛŜǊǎ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΦ  

107. 9ƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴŎŜ ƴΩŜƴƎŜƴŘǊŜƴǘ pas ŘΩŜŦŦŜǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ƳŀƳƳƛŦŝǊŜǎ 
marins ; hormis de possibles modifications de comportement, dans un rayon de 600 m et ce 
exclusivement pour le marsouin commun. 

[ΩƛƳǇŀŎǘ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳŀƳƳƛŦŝǊŜǎ ƳŀǊƛƴǎ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ Řǳ ƳŀǊǎƻǳƛƴ ŎƻƳƳǳƴΣ 
espèce plus sensible au bruit sous marin et au risque de collision. 

108. Les effets liés aux champs magnétiques des câbles sous-marins peuvent potentiellement affecter les 
mammifères marins, notamment en interférant avec le champ magnétique terrestre que certains 
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utilisent pour ǎΩƻǊƛŜƴǘŜǊΦ [Ŝ ŎƘŀƳǇ ƳŀƎƴŞǘƛǉǳŜ ŎǊŞŞ ŀǳǘƻǳǊ Řǳ ŎŃōƭŜ ǎŜǊŀ ŦŀƛōƭŜ Ŝǘ ǎŀ ȊƻƴŜ ŘΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ 
localisée dans les environs immédiats des câbles ; la protection des câbles, par ensouillage ou 
enrochements, augmente la distance avec les récepteurs et permet donc de réduire ces effets.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ lié aux champs magnétiques est donc négligeable pour les mammifères marins.  

 
En phase de démantèlement, les effets seront proches de ceux observés en phase de construction, 
Ŝƴ ŘŜƘƻǊǎ Řǳ ōŀǘǘŀƎŜ ǉǳƛ ƴΩŀǳǊŀ Ǉŀǎ ƭƛŜǳΦ Aucun risque de blessure auditive permanente ne pourra 
donc être causé sur les mammifères marins.   

 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

109. Deux mesures de réduction différentes seront mises en place ǇŀǊ ƭŜ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ Řǳ 
parc éolien (EOC) lors des opérations de construction afin de réduire les effets du bruit sur les 
mammifères marins :  

- Mise en place de dispositifs de dissuasion acoustique (émetteurs acoustiques : pingers et 
dispositifs ŘΩŜŦŦŀǊƻǳŎƘŜƳŜƴǘ : seal scarer), qui permettent de repousser les mammifères 
marins en dehors des zones à risques avant le démarrage du battage ;  

Démarrage progressif des opérations de battage (soft start) pour permettre aux mammifères de 
fuir la zone d'impact critique. tƻǳǊ ǾŞǊƛŦƛŜǊ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ƳŀƳƳƛŦŝǊŜǎ ƳŀǊƛƴǎ ǇŜƴŘŀƴǘ ŎŜǎ ǇƘŀǎŜǎ 
de construction, un suivi acoustique en temps réel sera assuré par EOC via une surveillance 
acoustique, pendant la phase de battage des pieux.  

110. /Ŝǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŦŜǊƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ǘǊƻƛǎ ǎǳƛǾƛǎ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜǳǊ ŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ : 

- Le premier vise à connaitre la distribution des mammifères marins Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ 
d'étude élargie. Elle évalue également leur changement de comportement du fait de la 
présence du parcΦ /Ŝǎ ŞǘǳŘŜǎ ǎŜǊƻƴǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜǎ ƭƻǊǎ ŘŜ ŎŀƳǇŀƎƴŜǎ ŘΩƻbservations par avion 
et par bateau.  

- Deux autres mesures de suivi ont été élaborées afin de réaliser dans un premier temps un 
état de référence du bruit sous-marin à ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ, de suivre la distribution des 
ŎŞǘŀŎŞǎ Ł ŎŜǘǘŜ ƳşƳŜ ŞŎƘŜƭƭŜΣ Ǉǳƛǎ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ǳƴ ǎǳƛǾƛ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ 
phoques de la baie des Veys (à travers leur fréquentation et leur succès de reproduction).  

111. [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŘŜ ŎŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ Ŝǎǘ ŘŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŀǳȄ ƳŀƳƳƛŦŝǊŜǎ ƳŀǊƛƴǎ ŘŜ ǎΩŞƭƻƛƎƴŜǊ Řǳ 
périmètre à risque.  

!ǇǊŝǎ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ŎŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎΣ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩƛƳǇŀŎǘ associé au risque de blessure auditive est 
qualifié de négligeable.  

2.3.4 CHAUVES-SOURIS 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

112. En France, toutes les espèces de chauves-souris (chiroptères) citées dans les paragraphes ci-dessous, 
ainsi que leurs aires de repos et de reproduction sont protégées, certaines au niveau européen, ou 
inscrites à la Liste Rouge de ƭΩUnion Internationale pour la Conservation de la Nature.  

113. SǳǊ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŀǇǇǊƻŎƘŞŜ Ŝǘ ǎŀ ǇŞǊƛǇƘŞǊƛŜ, un total de 15 espèces et 5 complexes ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ont 
été inventoriéesΦ hƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜΣ ǇŀǊ ƻǊŘǊŜ ŘΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ : la Pipistrelle commune, la Pipistrelle de Kuhl, 
la BarbastŜƭƭŜ ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ ƭŜ aǳǊƛƴ Ł ƳƻǳǎǘŀŎƘŜΣ Ŝǘ ƭŜ ŎƻƳǇƭŜȄŜ tƛǇƛǎǘǊŜƭƭŜ ŘŜ YǳƘƭ ƻǳ ŘŜ bŀǘƘǳǎƛǳǎΣ le 
Murin de Daubenton et la Sérotine communeΦ [ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ƳƛƎǊŀǘǊƛŎŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ Řǳ ǇŀǊŎ 
éolien est probable mais non confirmée.  
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114. La sensibilité des différentes espèces de chauve-souris ǾŀǊƛŜ Řǳ Ŧŀƛǘ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎƛŞŜ ǎŜƭƻƴ 
ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ ƻǳ ƳŀǊƛǘƛƳŜ όȊƻƴŜ ŘŜ ǊŜǇƻǎΣ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜ 
migration) : 

- Sur le volet maritime du programme, ces sensibilités sont négliƎŜŀōƭŜǎ όōŀǊōŀǎǘŜƭƭŜ ŘΩŜǳǊƻǇŜΣ 
pipistrelle de kuhl), faibles (murin de daubenton, oreillard roux, pipistrelle commune et pygmée, et 
sérotine commune), ou encore moyennes (noctule de leisler et commune, pipistrelle de nathusius 
et sérotine bicolore) ;  

- Sur le volet terrestre du programme, ces sensibilités sont moyennes (pipistrelle de kuhl et de 
ƴŀǘƘǳǎƛǳǎύ ŀǎǎŜȊ ŦƻǊǘŜǎ όōŀǊōŀǎǘŜƭƭŜ ŘΩŜǳǊƻǇŜύ ƻǳ ōƛŜƴ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜǎ όǇƻǳǊ ƭŜ ǊŜǎǘŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎύΦ  

115. Il est important de mentionner que, malgré les connaissances parcellaires sur la présence éventuelle 
des chauves souris en haute mer, les espèces présentant une sensibilité élevée vis-à-vis de la partie 
marine du programme ne présentent pas de sensibilité élevée vis-à-vis de sa partie terrestre, et 
réciproquement. Ainsi, les effets et impacts de chacune des deux parties du programme 
ƴΩƛƴǘŜǊŀƎƛǊƻƴǘ ǇŀǎΦ  

Figure 13 : Pipistrelle de Nathusius 

 
Source : UNEP/EUROBATS  

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS SUR LES CHIROPTERES  

116. En phase de construction sur le volet maritime du programme, les effets pouvant affecter les 
chiroptères sont liés à :  

- La photo-attraction par les éclairages nocturnes des bateaux sur les ateliers de construction. Cet 
effet est très spécifique, il est plus intense pour les espèces ne fuyant pas la lumière et susceptibles 
de se rendre en mer (notamment les espèces migratrices), et moins intense pour les espèces 
fuyant la lumière ou les espèces sédentaires inféodées aux milieux forestiers.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǇŀǊ ǇƘƻǘƻ-attraction est de niveau moyen pour les espèces migratrices et faible à nul pour 
les autres.  

- [ŀ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŘŜ ŎƘŀǎǎŜ ǇŀǊ ŞǾƛǘŜƳŜƴǘ όōǊǳƛǘΣ ƭǳƳƛŝǊŜΣ etc.). Certaines espèces fuient les 
ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ǉǳŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ƭŜǎ ŀǘŜƭƛŜǊǎ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀƴǘ ƭŀ ŘƛǎǘŀƴŎŜ 
entre les ateliers en mer et la côte, les travaux ƴŜ ǇǊƻǾƻǉǳŜƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜ ŎƘŀǎǎŜ 
pour les espèces de chauves-souris susceptibles de se rendre en mer, et par extension, pour les 
espèces à tendance exclusivement terrestre.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǇŀǊ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ est donc nul pour tous les chiroptères.  

117. En phase de construction sur le volet terrestre du programme, les effets potentiels sont liés à la 
perturbation temporaire des individus en période reproduction ou de nourrissage, ou à la 
ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŘŜ ŎƘŀǎǎŜΣ ŘŜ ǊŜǇƻǎ ƻǳ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ 
souterraine ne détruisent aucun arbre des secteurs favorables aux chiroptères et ne se déroulent pas 
ŘŜ ƴǳƛǘ όǇŞǊƛƻŘŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŎŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎύΦ  
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Les impacts sur les chiroptères sont considérés comme négligeables.  

118. En phase exploitation sur le volet terrestre, une liaison électrique souterraine ne nécessitant pas de 
maintenance régulière, aucun effet n'est identifié. 

119. En phase exploitation sur le volet maritime, les effets attendus du parc éolien correspondent à :  

- La photo-attraction qui sera fonction de la capacité des espèces à se rendre en mer : les noctules, 
sérotines et pipistrelles sont donc les plus sensibles, les grand murins, murins de Bechstein, de 
Daubenton et à oreilles échancrées sont moyennement sensibles enfin les rhinolophes, 
barbastelles, oreillards, autres murins ne sont pas affectés.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ƭŀ ǇƘƻǘƻ-attraction est donc nul à moyen selon les espèces.  

- La mortalité directe (ex. : collision). Cet effet est également fonction de la capacité des espèces à se 
rendre à plus de 10 km en mer. Par ailleurs, le risque que les vitesses élevées de fonctionnement 
des éoliennes (par vent supérieur à 40 km/h) coïncident avec les sorties en mer des chiroptères 
ǊŜǎǘŜ ŦŀƛōƭŜΦ tŀǊ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘΣ ƭΩŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŦŀƛōƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ƳƛƎǊŀǘǊƛŎŜǎΣ ǉǳƛ 
chasseraient dans le parc (noctules, sérotines et pipistrelles), et négligeable pour les autres ;  

- La perte de territoires de chasse. Cependant, vu la distance entre le parc éolien et la côte (10 km), 
le milieu marin de la zone ne représente pas un milieu primordial pour les chiroptères. Par 
conséquent, cet effet reste faible pour les espèces susceptibles de se rendre en mer (noctules, 
sérotines et pipistrelles) voire négligeable pour les autres espèces.  

Lors du démantèlement, les ŜŦŦŜǘǎ ŀǘǘŜƴŘǳǎ ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜƴǘ Ł ŎŜǳȄ ŘŞŎǊƛǘǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇƘŀǎŜ ŘŜ 
construction du parc : photo-ŀǘǘǊŀŎǘƛƻƴΣ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜ ŎƘŀǎǎŜ όǇŀǊ ŞǾƛǘŜƳŜƴǘύΣ Ŝǘ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ 
des couloirs de vol. Le niveau des effets est donc similaire pour les deux phases. A noter que ceux 
liés au fonctionnement des éoliennes diminueront progressƛǾŜƳŜƴǘ ŀǳ ŦǳǊ Ŝǘ Ł ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ƭΩŀǊǊşǘ Ŝǘ 
du démontage des éoliennes.  

 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

120. !Ŧƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ les effets sur les chiroptères όŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƎƞǘŜǎ Ŝǘ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ Ŝǘ ǇŜǊǘǳǊōŀǘƛƻƴύ, il a été 
choisi dès la conceptiƻƴ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ zones sensibles dans la définition du tracé de 
raccordement terrestre et de ne pas réaliser les travaux à terre de nuit. De plus, en phase de 
construction, ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ƴΩŀȅŀƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ŞǾƛǘŞǎΣ ƭŀ ŎƻǳǇŜ ŘΩŀǊōǊŜǎ ǎŜǊŀ limitée au 
minimum.  

121. Au niveau du chantier en mer, la réduction dŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ƭǳƳƛƴŜǳǎŜǎ ǇŀǊ ŎƾƴŜǎ ŘΩŞŎƭŀƛǊŀƎŜ permettra 
ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛƻƴ ƭǳƳƛƴŜǳǎŜ pendant les travaux. 

122. ¦ƴ ǎǳƛǾƛ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘŜ ǇǊŞŎƛǎŜǊΣ ŀǾŜŎ des dispositifs 
ŘΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘ ŀǳǘƻƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ǳƭǘǊŀǎƻƴǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ Řǳ ǇŀǊŎ, la présence des chauves-souris en 
mer Ŝǘ ŘΩƻōǎŜǊǾŜǊ ƭŜǎ ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜǎ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŎƻƳǇƻǊǘŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ƛƳǇŀŎǘǎ ŀǾŞǊŞǎ des éoliennes.  

2.3.5 OISEAUX 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

123. La ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜ ŀŎŎǳŜƛƭƭŜ ǳƴŜ ǇŀǊǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ ƳŀǊƛƴŜ ƴƛŎƘŜǳǎŜ ŘŜ CǊŀƴŎŜ Ŝƴ ǇŞǊƛƻŘŜ 
de reproduction, et présente un intérêt national majeur notamment pour la mouette tridactyle, le 
fulmar boréal, les goélands argenté, brun et marin, le cormoran huppé, le grand cormoran, et le fou 
de Bassan. 
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Figure 14 : Cormorans perchés sur une éolienne 

 
Source : Natural Power 

124. [ŀ ōŀƛŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŀƛǊŜ ŘΩƘƛǾŜǊƴŀƎŜ ǇƻǳǊ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǾƛǾŀƴǘ ŀǳ ƭŀǊƎŜ ƻǳ 
plus côtières. Au large, en plus du cortège présent lors de la reproduction, on compte des alcidés 
(guillemot et pingouin), le goéland cendré, le grand labbe et le plongeon arctique. Plus près des côtes, 
ƭŀ ōŀƛŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳŀŎǊŜǳǎŜǎ ƴƻƛǊŜ Ŝǘ ōǊǳƴŜΣ ƭΩŜƛŘŜǊ Ł 
duvet, le harle huppé, le fuligule milouinan, le plongeon catmarin, et le grèbe esclavon.   

125. Enfin, la Manche constitǳŜ ǳƴŜ ǾƻƛŜ ŘŜ ƳƛƎǊŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ŘŜǎ Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ŘŜǎŎŜƴŘŀƴǘ ŘŜǎ ƞƭŜǎ 
ōǊƛǘŀƴƴƛǉǳŜǎΣ ŘΩ9ǳǊƻǇŜ Řǳ bƻǊŘΣ ŘŜ ƭΩ9ǎǘ Ŝǘ ŘŜ wǳǎǎƛŜΦ hƴ ŎƻƳǇǘŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜ ƎǊŀƴŘ 
labbes (en migration postnuptiale), de mouettes pygmées, de plongeons arctique et catmarin 
(hivernant en Manche et/ou en Atlantique) et de nombreux limicoles, anatidés et passereaux.  

126. ! ǘŜǊǊŜΣ ǉǳŀǘǊŜ ȊƻƴŜǎ ǎŜƴǎƛōƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ ƻƴǘ ŞǘŞ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ 
rapprochée Υ ƭŜ Ŏŀƴŀƭ ŘŜ /ŀŜƴΣ ƭΩhǊƴŜΣ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ōƻŎŀƎŜǊǎ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ ŘŜ .ŞƴƻǳǾƛƭƭŜΣ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŀǳ 
Nord de Périers-sur-le-Dan. Les milieux de ces zones (cultures, maillage bocager, prairies) sont 
ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ǉǳƛ ǎΩȅ ǊŜǇǊƻŘǳƛǎŜƴǘΣ ǎΩȅ ŀƭƛƳŜƴǘŜƴǘ 
ƻǳ ǎΩȅ ǊŜǇƻǎŜƴǘ όŀƭƻuette des champs, bruants jaune & proyer, busard Saint-Martin, linotte 
mélodieuse, passereaux, etc.).  

127. [Ŝ ŎƻǊǘŝƎŜ ŘŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄ Řǳ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ du programme peut être divisé en quatre classes :  

- [ΩŀǾƛŦŀǳƴŜ ƳŀǊƛƴŜ Ŝǘ ƭƛǘǘƻǊŀƭŜ, qui regroupe les espèces plus ou moins inféodées au milieu marin et 
qui utilisent le site pour se nourrir, se reposer, ou se déplacer (ex. : fou de Bassan, guillemot de 
Troïl, pingouin torda, mouettes tridactyle & pygmée, fulmar boréal, plongeons, etc.) ;  

- [Ωavifaune terrestre nicheuse, qui regroupe des espèces communes à très communes, dont plus de 
сл ŜǎǇŝŎŜǎ ǎŜƳōƭŜƴǘ ǎŜ ǊŜǇǊƻŘǳƛǊŜ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ Ŝǘ ǎŜǎ ŀōƻǊŘǎ όƳŜǊƭŜ ƴƻƛǊΣ 
pinson des arbres, pigeon ramier, fauvette à tête noire, corneille noire, etc.) ; 

- [ΩŀǾƛŦŀǳƴe terrestre migratriceΣ ǉǳƛ ǊŜƎǊƻǳǇŜ сп ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ Řƻƴǘ мп ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜǎ 
en migration postnuptiale : des espèces inféodées au bocage (pinson, merles, bruants), des 
espèces des milieux aquatiques, des limicoles (bécasseaux), des laridés côtiers attirés par les zones 
cultivés (goélands, mouettes), des passereaux (étourneaux, alouettes, corneilles) des rapaces 
(faucon crécerelle et buse variable) et enfin une espèce vivant dans les marais (bruant des 
roseaux) ; 

- [ΩŀǾƛŦŀǳƴŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ ƘƛǾŜǊƴŀƴǘŜ qui regroupe des espèces liées aux secteurs bocagers et cultivés 
(alouettes des champs, étourneaux sansonnets), des laridés fréquentant également ces cultures 
(mouettes rieuses), des bruants proyers et jaunes, des busards Saint-Martin, et quelques espèces 
aquatiques sur le canal de Caen à la mer (foulques, canards colverts, siffleur & chipeau, etc.). 
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SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS  

128. En phase de construction en mer, les navires qui travaillent de jour comme de nuit, utilisent de 
puissants éclairages pour éclairer les différents ateliers. Ces lumières peuvent créer un effet de 
photo-ŀǘǘǊŀŎǘƛƻƴ ǉǳƛ ŀǘǘƛǊŜ Ŝǘ ŘŞǎƻǊƛŜƴǘŜ ƭŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄΣ ƭŜǎ ƳŜƴŀƴǘ ǇŀǊŦƻƛǎ Ł ƭΩŞǇǳƛǎŜƳŜƴǘ ƻǳ Ł ƭŀ 
Ŏƻƭƭƛǎƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎΦ [ΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ŎŜǘ ŜŦŦŜǘ ŘŞǇŜƴŘ Řǳ ǎǘŀŘŜ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜǎ ƻƛǎŜŀǳx (en migration 
ou juvéniles), de la période de la journée (les espèces migrant de nuit comme les passereaux, les 
foulques, etc. ǎƻƴǘ ŘΩŀǾŀƴǘŀƎŜ ŀŦŦŜŎǘŞŜǎύ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ : les oiseaux qui utilisent 
préférentiellement le domaine maritime seront plus affectés.   
La présence de structures en mer implique des risques de collision. En phase de construction, ces 
risques sont essentiellement dus à la photo-attraction et concernent donc principalement les 
passereaux migrant de nuit, voire quelques canards marins et les oiseaux de la famille des guillemots. 
[ΩŜŦŦŜǘ ǇŀǊ Ŏƻƭƭƛǎƛƻƴ Ŝǎǘ ƳƻȅŜƴ ǇƻǳǊ ŎŜǎ ǇŀǎǎŜǊŜŀǳȄ Ŝǘ ŦŀƛōƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΦ   
Le bruit et le dérangement généré par les travaux dΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ ǇŜǳǘ ƛƴŘǳƛǊŜ ǳƴŜ 
perturbation temporaire ŘŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄ ǇŀǊ ŞǾƛǘŜƳŜƴǘΣ Ƴŀƛǎ ŎŜǘ ŜŦŦŜǘ ǎΩŀǾŝǊŜ ǘǊŝǎ ǾŀǊƛŀōƭŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ 
espèces. Les oiseaux comme le puŦŦƛƴ ƻǳ ƭΩocéanite, les anatidés, les fous et les plongeons évitent 
particulièrement les parcs éoliens. Les oiseaux de la famille des goélands, des mouettes et des sternes 
sont quant à elles beaucoup moins craintives et sont régulièrement observées à proximité des zones 
de travaux maritimes.  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ǾŀǊƛŀōƭŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΦ Lƭ 
est estimé moyen pour les fou de Bassan, les alcidés, les plongeons (arctique, catmarin et imbrin) 
(leur état de conservation étant jugé non favorable au niveau national et régional). Il est considéré 
comme faible pour les autres espèces « marines ». Pour les autres espèces (notamment terrestres), 
ƭΩƛƳǇŀŎǘ Ŝǎǘ ƴǳƭΦ  

129. En phase de construction à terre, les travaux ƴŜ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊƻƴǘ ǉǳŜ ŘŜ ƧƻǳǊΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘ, le 
dérangement des individus, causé par le bruit par exemple, est jugé fort en période de reproduction 
(pendant laquelle les oiseaux sont plus sensibles) et faible hors de cette période. La destruction de 
nids et de jeunes intervient lorsque des habitats favorables sont détruits en période de reproduction. 
[ŀ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ŜŦŦŜǘ ŦƻǊǘΦ 5ŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜΣ ǘǊƻƛǎ 
ǘȅǇŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǎƻƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ƴƛŎƘŜǳǎŜǎ (en reproduction) :  

- les haies, arbres, boisements pour la majorité des passereaux Υ ƭΩŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ ƳƻȅŜƴ ǇǊŝǎ Řǳ 
ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ όŜŦŦŜǘ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ǇƻƴŎǘǳŜƭύ Ŝǘ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Řǳ ǇƻǎǘŜ όƭŜǎ 
travaux seront réalisés hors de la période de sensibilité des oiseaux) ; 

- les zones agricoles et les prairies pour certaines espèces qui nichent au sol (Pipit farlouse, Busards, 
etc.) Υ ƭΩŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŦŀƛōƭŜ ŎŀǊ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ǎƻƴǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŀǎǎŜȊ ŜƳǇǊǳƴǘŞŜǎ Ŝǘ 
donc peu favorables à la nidification ; 

- les secteuǊǎ ŘŜ ǊƻǎŜƭƛŝǊŜǎ Ŝǘ ŘŜ ōƻǊŘǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǇŀƭǳŘƛŎƻƭŜǎ όmartin-pêcheur 
ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ .ƻǳǎŎŀǊƭŜ ŘŜ /ŜǘǘƛΣ etc.) mais ces habitats ne seront pas affectés car passés par forage 
dirigé Τ ƭΩŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜΦ  

/ƻƴǎƛŘŞǊŀƴǘ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǇŜǎŀƴǘ ǎǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ 
ǇŀǊǘƛŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΣ Ŝǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀƴǘ ƭŜ Ŧŀƛǘ ǉǳŜ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŞǇŜƴŘ ƎǊŀƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝǘ 
du site précisément considérés, les impacts ont été estimés négligeables à moyens avant la mise en 
place des mesures.  

130. En phase ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, certains effets attendus lors des travaux persistent Υ ƭΩŜŦŦŜǘ ǇŀǊ ǇƘƻǘƻ-
attraction (bien que le balisage soit bien moins intense que les éclairages utilisés lors de la 
construction), les effets dus au dérangement temporaire (lié au bruit ou au trafic des navires de 
ƳŀƛƴǘŜƴŀƴŎŜύΣ ƭΩŜŦŦŜǘ ōŀǊǊƛŝǊŜΦ 

131. [ΩŜŦŦŜǘ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ŘŜ ζ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ Ŏƻƭƭƛǎƛƻƴ ηΣ ŀŦŦŜŎǘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ ƳŀǊƛƴŜ Ŝǘ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ 
migratrice, et dépend de la propension des oiseaux à exploiter la zone du parc plusieurs mois dans 
ƭΩŀƴƴŞŜΣ Ł ǾƻƭŜǊ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ Ł ƘŀǳǘŜǳǊ ŘŜǎ ǇŃƭŜǎ Ŝǘ Ł ǊŞŀƭƛǎŜǊ ŘŜǎ ǘǊŀƧŜǘǎ ƧƻǳǊƴŀƭƛŜǊǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎΦ [Ŝǎ 
laridés, le fou de Bassan et le grand labbe présentent ces caractéristiques et figurent parmi les 
espèces à risque. Il en est de même pour les oiseaux terrestres migrant principalement de nuit 
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(certains passereaux). Les structures artificielles implantées en mer créent des reposoirs pour les 
oiseaux (notamment les cormorans) et un « effet récif » (c'est-à-dire une zone favorable au 
développement de la flore et de la faune marine, potentiellement aux proies des oiseaux marins).  

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ du parc éolien est également très variable selon les 
ŜǎǇŝŎŜǎ Ŝǘ ǎŜƭƻƴ ƭΩŜŦŦŜǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞΦ [ΩƛƳǇŀŎǘ ǇŀǊ ŘŞǊŀƴƎŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ ƳƻȅŜƴ ǇƻǳǊ ƭŜ 
fou de Bassan, les alcidés, les plongeons (arctique, catmarin et imbrin), le fulmar boréal ; négligeable 
pour les oiseaux de la famille des mouettes et des goélands (qui sont strictement côtiers) ; et faible 
pour les autres espèces. Les impacts par collision et par photo-attraction sont également de niveau 
ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜ Ł ƳƻȅŜƴ ǎŜƭƻƴ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜΦ  
Les effets pesant ǎǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ Ŝn phase de démantèlement restent similaires à ceux attendus en 
phase de construction. De même, les ŘŜƎǊŞǎ ŘΩŜŦŦŜǘ Ŝǘ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎΣ 
ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜΣ ǎƻƴǘ ǎƛƳƛƭŀƛǊŜǎ Ł ŎŜǳȄ ŘŜ ƭŀ ǇƘŀǎŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΦ  

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

132. !Ŧƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ŀǳ ƳƛŜǳȄ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŞǘŀōƭƛŜǎ Řŝǎ ƭŀ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴ 
du projet :  

Effets Mesures  
Maître 
ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ 

Destructƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΣ ǆǳŦǎ ƻǳ ƴƛŘǎΣ Ŝǘ de 
sites de reproduction le long du raccordement 

Evitement favorisé dans le choix du tracé de détail RTE 

5ŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΣ ǆǳŦǎ ƻǳ ƴƛŘǎ ŘΩespèces 
patrimoniales dans des milieux agricoles 

±ƛǎƛǘŜ ǇǊŞŀƭŀōƭŜ ŘΩǳƴ ŞŎƻƭƻƎǳŜ sur le secteur à enjeux 
ǇƻǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ ƴƛŎƘŜǳǎŜ 

RTE 

5ŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǎŜƴǎƛōƭŜǎ wŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Řǳ ǇƻǎǘŜ RTE 

5ŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƴƛŘǎΣ ǆǳŦǎΣ ƛƴŘƛǾƛŘǳǎ /ƻǳǇŜ ŘΩŀǊōǊŜǎ ƘƻǊǎ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ RTE 

Dérangement par le bruit et la lumière à terre Ne pas réaliser de travaux nocturnes RTE 

Effet barrière causé par les éoliennes  
/ƘƻƛǎƛǊ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎǳōǎǘƛǘǳǘƛƻƴ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŞǾƛǘŜǊ 
des dépenses énergétiques (espacement des éoliennes, 
ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎΣ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎύ 

EOC 

133. Afin de compléter ces dispositions, plusieurs autres mesures seront mises en place en phase de 
ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ :  

Effets Mesures  
Maître 
ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ 

Destructƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΣ ǆǳŦǎ ƻǳ ƴƛŘǎΣ Ŝǘ de 
sites de reproduction le long du raccordement 

/ƻǳǇŜ ŘΩŀǊōǊŜ ƭƛƳƛǘŞŜ ŀǳ ƳƛƴƛƳǳƳ RTE 

5ŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΣ ǆǳŦǎ ƻǳ ƴƛŘǎ ŘΩespèces 
patrimoniales dans des milieux agricoles 

Balisage du site du nid si existant et adaptation des zones 
de chantier annexes à la tranchée 

RTE 

Photo-attraction du parc éolien 
Réduire les émissions lumineuses par ŎƾƴŜǎ ŘΩŞŎƭŀƛǊŀƎŜ 
ŀŦƛƴ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛƻƴ ƭǳƳƛƴŜǳǎŜ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ 

EOC 

Dérangement par les hélicoptères de 
maintenance du parc éolien  

9ƴ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΣ ƛƳǇƻǎŜǊ ǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘŜ Ǿƻƭ Ŝƴ 
hélicoptère entre côte et parc suffisante pour éviter le 
dérangement des oiseaux en stationnement 

EOC 

2.3.6 AMPHIBIENS  

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

134. {ǳǊ ƭŜǎ мт ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩŀƳǇƘƛōƛŜƴǎ ŘŞƴƻƳōǊŞŜǎ Ŝƴ .ŀǎǎŜ-Normandie, 10 ont été recensées au cours des 
prospections de terrain. Parmi celles-ci, seulement quatre possèdent un statut de rareté élevé en 
Basse-Normandie qui permet de les considérer comme des espèces patrimoniales : le crapaud 
calamite, le pélodyte ponctué, le triton crêté, et le triton ponctué. Les six autres espèces recensées 
sont Υ ƭŀ ƎǊŜƴƻǳƛƭƭŜ ŀƎƛƭŜΣ ƭŜ ŎǊŀǇŀǳŘ ŎƻƳƳǳƴΣ ƭŀ ƎǊŜƴƻǳƛƭƭŜ ǊƛŜǳǎŜΣ ƭŜǎ ƎǊŜƴƻǳƛƭƭŜǎ ǾŜǊǘŜǎΣ ƭΩŀƭȅǘŜ 
accoucheur et le triton palmé.  

135. Grâce à ces inventaires et une analyse spécifique (étude bibliographique, étude du statut 
réglementaire, du statut patrimonial, de la répartition biogéographique, etc.ύΣ ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜƴƧŜǳ ŀ Ǉǳ 
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être attribué à chaque espèce patrimoniale observée : Triton ponctué et Triton crêté enjeu assez 
fort ; Crapaud calamite et Pélodyte ponctué enjeu très fort. Seules ces espèces seront considérées 
Řŀƴǎ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎΦ  

Figure 15 : Triton ponctué 

 
Source : TBM 

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS SUR LES AMPHIBIENS  

136. En phase de construction, les effets attendus, tant au niveau du raccordement souterrain que du 
ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜΣ ǎƻƴǘ ǳƴŜ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ ƻǳ ǳƴŜ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎΦ aşƳŜ ǎƛ 
ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ŀŦŦŜŎǘŞŜ ǇŀǊ ƭes travaux du raccordement est assez limitée à proximité des zones favorables 
ŀǳȄ ŀƳǇƘƛōƛŜƴǎΣ ƭŜ ŘŞŎŀǇŀƎŜ όǇƻǳǊ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƴŎƘŞŜύ ƻǳ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜǎ ŜƴƎƛƴǎ ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ 
détruire des individus. En revanche, le long de la tranchée, aucun habitat déǘǊǳƛǘ ƴΩŀōǊƛǘŜ ŘŜ ȊƻƴŜǎ 
fonctionnelles (ex. : reproduction)Φ 5ŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜΣ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ƛƳǇƭƛǉǳŜ ƭŀ 
ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ Ƙŀōƛǘŀǘ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ όǇǊŀƛǊƛŜύ ŦǊŞǉǳŜƴǘŞ ǇŀǊ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩŀƳǇƘƛōƛŜƴǎ Řƻƴǘ ƭŀ 
ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƳŀǊŜǎ Ł ǇǊƻȄƛmité. De plus ce ǊŜǘǊŀƴŎƘŜƳŜƴǘ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ŘƛƳƛƴǳŜǊŀ ƭŀ 
zone de dispersion des espèces.  

Les impacts des travaux de la liaison souterraine sont donc considérés nuls à faible et, dans le cas du 
poste électrique, les impacts sont faibles à moyens.  

 
En phase ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, la liaison souterraine ne nécessitant pas de maintenance, aucun effet n'est 
identifié. Concernant le poste électrique, les seules interventions potentiellement menées, sur les 
haies, correspondraienǘ Ł ǳƴ ŞƭŀƎŀƎŜΦ !ǳŎǳƴ ŜŦŦŜǘ ƴΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ŀǘǘendu sur les amphibiens.  

 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

137. !Ŧƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ŀǳǘŀƴǘ ǉǳŜ ǇƻǎǎƛōƭŜ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŀƳǇƘƛōƛŜƴǎΣ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ 
électrique a été conçu en évitant les habitats favorables dans le choix du tracé de détail et 
ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŀ ȊƻƴŜ Řǳ tƭŀǘƻƴΦ 5Ŝ ƳşƳŜΣ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ŀ ŞǘŞ ǊŞŘǳƛǘŜΦ  

138. tƻǳǊ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǊŞƳŀƴŜƴǘǎΣ ƭŜ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ǎΩŜƴƎŀƎŜ Ł ƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭes entreprises 
intervenantes, à mettre en place un « filet occultant » visant à éviter que les amphibiens pénètrent 
Řŀƴǎ ƭŜ ǇƻǎǘŜ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩà créer des micro-habitats favorables aux amphibiens avec 
le bois de la haie détruite.  

139. Pour compenser les impacts sur les amphibiens, une haie sera créée sur la parcelle du poste de 
raccordement électrique de Ranville. Cette haie devrait être utilisée par les amphibiens pour leur 
ǇƘŀǎŜ ŘΩƘƛǾŜǊƴŀƎŜ et être un axe de déplacement favorisant les connexions avec les haies existantes. 
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2.3.7 MAMMIFERES TERRESTRES  

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

140. Toutes les espèces recensées lors des inventaires de terrain de cette étude sont considérées comme 
communes à très communes en Basse-Normandie.  

SYNTHESE DES EFFETS SUR LES MAMMIFERES TERRESTRES 

141. En phase de construction, les effets potentiels attendus sur les mammifères terrestres sont liés à une 
ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŀŎŎƛŘŜƴǘŜƭƭŜ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΣ ǳƴŜ ǇŜǊǘǳǊōŀǘƛƻƴ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ Ŝǘ ǳƴŜ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ 
ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ ŀǳȄ ŜǎǇŝŎŜǎ (par les engins de chantier par exemple, ou le creusement de la 
tranchée). La liaison souteǊǊŀƛƴŜΣ ŘŜ ǇŀǊ ǎŀ ƴŀǘǳǊŜΣ ƴΩƛƴŘǳƛǘ ǉǳŜ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜǎ ǎŀƴǎ 
ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ. Aux alentours du poste électrique de Ranville, toutes les espèces identifiées 
sont communes, et lŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜǎ ŀǳ regard de 
ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΦ  

[Ωimpact sur les mammifères terrestres est donc nul. 

 
9ƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, une liaison électrique souterraine ne nécessite pas de maintenance 
régulière. Aucun effet ni impact n'est attendu sur les mammifères terrestres. 

 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION 

142. !Ŧƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜ ŘŞǊŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƳŀƳƳƛŦŝǊŜǎ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜΣ le maître 
ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘŜ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ όw¢9ύ ŀ choisi de ne pas réaliser de travaux de nuit.  

2.3.8 REPTILES  

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

143. !ǳŎǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ŘŜ ǊŜǇǘƛƭŜ ƴΩŀ ŞǘŞ ƻōǎŜǊǾŞŜ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴΣ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ la couleuvre à 
collier et ƭΩƻǊǾŜǘ ŦǊŀƎƛƭŜ sont susceptibles de fréquenter les reliquats de milieux naturels présents sur 
la ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ rapprochée.  

SYNTHESE DES EFFETS SUR LES REPTILES 

144. En phase de construction, les effets sur les reptiles correspondent à une potentielle destruction 
accidentelle d'individus, ou une destruction d'habitats favorables (par les engins de chantier par 
exemple). Les effets sur les reptiles sont considérés comme négligeables au niveau de la liaison 
souterraine car les travaux ne sont que temporaires et les habitats ne sont pas affectés. Au niveau du 
poste électrique de Ranville, ils sont estimés faibles. CependanǘΣ ŀǳŎǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ƴΩŀ ŞǘŞ ǊŞǇŜǊǘƻǊƛŞŜ 
lors des sorties terrain. 

[ΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜǇǘƛƭŜǎ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ŜǎǘƛƳŞ ŎƻƳƳŜ ƴǳƭΦ 

  
9ƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, une liaison électrique souterraine ne nécessite pas de maintenance 
régulière. Aucun effet ni impact n'est attendu sur les reptiles. 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

145. !Ŧƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŀ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ Ŝǘ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜǎΣ RTE a choisi suite à 
ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŦŀǳƴƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ au Sud du poste électrique de Ranville (de 
1 ha à 0,8 ha) et ainsi éviter des habitats favorables aux reptiles.  
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2.3.9 INSECTES  

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

146. [Ŝǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ 22 espèces de papillons de jour (lépidoptères 
rhopalocères), aucune ƴŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊΣ 13 de libellules et demoiselles 
(odonatesύΣ Řƻƴǘ ǎŜǳƭ ƭΩŀƎǊƛƻƴ ƳƛƎƴƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭΣ Ŝǘ 15 espèces de criquets, 
grillons et sauterelles (orthoptères), dont le conocéphale des roseaux et le tétrix des carrières sont 
patrimoniaux. La grande majorité des espèces de ces trois groupes est considérée comme commune 
voire très commune en Basse-Normandie ou dans le Calvados.  

SYNTHESE DES EFFETS SUR LES INSECTES  

147. En phase de construction, les invertébrés terrestres peuvent être affectés par une destruction 
accidentelle d'individus, ou d'habitats favorables, que ce soit au niveau de la liaison souterraine ou au 
niveau du poste électrique όŘŞŎŀǇŀƎŜ Řǳ ǘǊŀŎŞ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴΣ ǘǊŀŦƛŎ ƛƴŘǳƛǘ ǇŀǊ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ).  

Tous groupes confondus, les impacts sur les insectes sont jugés nuls à faibles.  

 
9ƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, une liaison électrique souterraine ne nécessite pas de maintenance 
régulière. Aucun effet ni impact n'est attendu. 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

148. !Ŧƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŀ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ Ŝǘ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜǎΣ RTE a choisi suite à 
ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŦŀǳƴƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ au Sud du poste électrique de Ranville (de 
1 ha à 0,8 ha) et ainsi éviter des habitats favorables aux insectes. De plus, un balisage (ex. : barrière 
métallique) sera mis en place afin de préserver les secteurs sensibles (notamment les berges de 
ƭΩhǊƴŜύ.  

2.3.10 FLORE 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

149. Dans ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŀǇǇǊƻŎƘŞŜ Ŝǘ ǎŀ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜΣ ƭŀ ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜǎ ррт ǘŀȄƻƴǎ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜǎ 
inventoriés sont communs à très communs. Cependant, parmi les espèces répertoriées, 38 sont 
considérées comme ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜǎΣ Řƻƴǘ ŘŜǳȄ ǎƻƴǘ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ ŘŜǳȄ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΦ [Ŝǎ ŜƴƧŜǳȄ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŘŞǇŜƴŘŜƴǘ ŘƻƴŎ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ; ils peuvent être 
forts (elyme des sables, ruppie maritime, chou marin, etc.), assez forts (Renoncule de Baudot, etc.) ou 
encore moyens (Argousier, Réglisse sauvage, etc.).  

150. Les zones regroupant les espèces aux enjeux les plus importants sont le secteur du Platon à 
Bernières-sur-Mer, les secteurs boisés de Douvres-la-Délivrande, une prairie à Biéville-Beuville et le 
secteur naturel dans la zone industrialo-portuaire de Blainville-sur-Orne.  

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS SUR LA FLORE 

151. En phase de construction, les effets de la phase travaux attendus sur la flore sont de deux types :  

- La destruction éventuelle de pieds floristiques, causée par les engins de chantier ou par le 
décapage de la zone de la tranchée ou d'extension du poste, ou encore des chantiers associés. 
5ŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Řǳ ǇƻǎǘŜΣ ǎŜǳƭŜǎ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǎƻƴǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎΣ et dans la 
plupart des cas, le long du raccordement, localement, les zones abritant des espèces patrimoniales 
ne sont pas concernées par les travaux.  

Cet impact, inégalement réparti le long de la liaison électrique, est négligeable à moyen en 
fonction des sites.  
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- [ŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƛŜŘǎ ǇŀǊ ƭΩŜƴǾƻƭ ŘŜ Ǉƻǳǎsières causé par les engins et le décapage des zones de 
chantier, plus difficile à quantifier, est considérée faible près du raccordement car peu probable, 
mais négligeable près du poste car aucune espèce patrimoniale ƴΩȅ Ŝǎǘ ǊŞǇŜǊǘƻǊƛŞŜΦ 

Cet impact, inégalement réparti le long de la liaison électrique, est négligeable à moyen en 
fonction des sites.  

152. En phase ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, une liaison électrique souterraine ne nécessite pas de maintenance 
régulière.  

Aucun effet ni impact n'est attendu. 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

153. Lors de la conception et du choix du tracé du raccordement, le maître ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ŀ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ 
plusieurs mesures visant à éviter la destruction et la dégradation de pieds ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜǎ : 
évitement de la zone du Platon et des zones sensibles Řŀƴǎ ƭŜ ŎƘƻƛȄ Řǳ ǘǊŀŎŞΣ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ 
balisage spécifique, balisage des espèces à enjeux Ŝǘ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Řǳ ǇƻǎǘŜΦ  

154. tƻǳǊ ŎƻƳǇƭŞǘŜǊ ŎŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ Ŝǘ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ƴΩŀȅŀƴǘ Ǉǳ être évités, le maître ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ 
ǎΩŜƴƎŀƎŜ Ł ōŀƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ Ł ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀǘǘŜǊǊŀƎŜΣ ƛƴŦƻǊƳŜǊ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴŀƴǘŜǎ Ŝǘ 
ŎƛǊŎƻƴǎŎǊƛǊŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ Řǳ ŎƘŀƴǘƛŜǊ au strict minimum.  

2.3.11 MILIEUX NATURELS ET SEMI NATURELS TERRESTRES  

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

155. [ŀ ȊƻƴŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎ όŎƘŜƳƛƴǎ Ŝǘ ǊƻǳǘŜǎΣ 
cultures, friches, etc.), et essentiellement de grandes cultures. Le secteur agricole présente un intérêt 
patrimonial faible. En revanche, la plupart deǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ 
présentent un enjeu moyen, de par leur intérêt patrimonial. De plus, à Bernières-sur-Mer, on note la 
présence de deux habitats patrimoniaux à fort enjeu : la dune mobile à chiendent des sables et elyme 
des sables et les prairies hautes des niveaux supérieurs atteints par la marée.  

Figure 16 : Dune à élyme des sables (à gauche) et culture céréalière (à droite) 

  

 

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS  

156. En phase de construction, les effets attendus correspondent à une destruction ou une dégradation 
des habitats, causés par la tranchée ou par la préparation du terrain ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ du poste, et leurs 
chantiers associés όŘŞŎŀǇŀƎŜΣ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ Ŝǘ ŘΩŜƴƎƛƴΣ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŀŎŎƛŘŜƴǘŜƭƭŜΣ etc.).  
Dans le cas du raccordement, la destruction concerne une bande de 8 à 12 m de large. Or, lΩŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ 
temporaire (tranchée refermée après chantier), sauf pour certains équipements au niveau de 
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ŎƘŀƳōǊŜǎ ŘŜ ƧƻƴŎǘƛƻƴΣ ŀǳǉǳŜƭ Ŏŀǎ ƭΩŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘΦ /Ŝǘ effet est donc considéré fort.   
Dans le cas du poste électriqueΣ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ est relativement faible comparée aux surfaces des 
habitats concernésΦ [ΩŜŦŦŜǘ Ŝǎǘ donc permanent mais faible.  

La dégradation des habitats représente un effet fort pour les habitats patrimoniaux, moyen pour les 
ŀǳǘǊŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǇŀǎǎŞǎ via ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎΣ ƭΩŜŦŦŜǘ ǊŜǎǘŜ 
alors négligeable.  

 
9ƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ, la liaison électrique ne nécessite pŀǎ ŘŜ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴŎŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜ Ŝǘ ƭΩŀŎŎŝǎ 
aux infrastructures se fait en dehors des habitats à enjeux. Aucun effet ni impact temporaire ou 
ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ ƴΩŜǎǘ ŀǘǘŜƴŘǳ ǎǳǊ ƭŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎΦ 

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

157. Lors de la conception et du choix du tracé du raccordement, RTE a mis en place plusieurs mesures 
visant à éviter la destruction et la dégradation de certains habitats terrestres :  

5. RŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Řǳ ǇƻǎǘŜ électrique de Ranville,  
6. Mesures spécifiques relatives au risque de pollution accidentelle  
7. Evitement des habitats à enjeux dans le choix du tracé de raccordement : RTE a en effet limité le 
ǘǊŀŎŞ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǘǘŜǊǊŀƎŜ Ł ƭŀ ŎŀƭŜ ŘΩŀŎŎŝǎ ōŀǘŜŀǳ Ŝǘ ŀ ŜȄŎƭǳ ƭŜ ƳŀǊŀƛǎ Řǳ tƭŀǘƻƴΣ ƭŜǎ 
dunes littorales et les prairies hautes atteintes par la marée  

158. tƻǳǊ ŎƻƳǇƭŞǘŜǊ ŎŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ Ŝǘ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ƴΩŀȅŀƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ŞǾƛǘŞǎΣ RTE ǎΩŜƴƎŀƎŜ Ł ŎƛǊŎƻƴǎŎǊƛǊŜ 
ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ Řǳ ŎƘŀƴǘƛŜǊ ŀǳ strict minimum.  
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2.4 PATRIMOINE & PAYSAGE 

2.4.1 PATRIMOINE NATUREL 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

159. [ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŞ Řŀƴǎ ƭŜ 
Tableau 3, ci-dessous :  

Tableau 3 : Eléments du patrimoine naturel concernés par le programme 
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e Divers sites Natura 

2000 

Les plus proches du programme sont : la « Baie de Seine orientale » situé au minimum à 
5.5 ƪƳ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜΣ Ŝǘ ƭŜǎ ζ Marais arrière-littoraux du Bessin », à 2.6 km, 
ƭΩζ 9ǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭΩhǊƴŜ », à 2.8 km et les « Anciennes carrières de la vallée de la Mue », à 
1.9 km ; 

Trois Réserves 
Naturelles 
Nationales 

On en trouve deux au niveau de la côte du Calvados et une situées sur la côte est du 
Cotentin, notamment les plus proches : les « Falaise de Cap Romain », à plus de 10 km ; 

Un Parc Naturel 
Régional  

Le plus proche est situé Ł Ǉƭǳǎ ŘŜ нсƪƳ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜǎ ζ Marais du Cotentin et 
du Bessin » ; 

Un arrêté biotope 
La « Basse Vallée de la Seulles », au niveau des communes de Courseulles sur mer, Graye 
sur mer, etc. est le site le plus proche du programme, à plus de 14 km ; 
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Inventaires 
scientifiques 

ZNIEFF 
La ZNIEFF 1 la plus proche, les « Dunes et marais de Graye-sur-Mer », se 
ǘǊƻǳǾŜ Ł Ғп ƪƳ Řǳ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŀǘǘŜǊǊŀƎŜ ; mais le raccordement traverse la 
ZNIEFF 2 « Platier rocheux du plateau du Calvados η όǎǳǊ Ғм km) 

ZICO 
On en compte sƛȄΣ Ƴŀƛǎ ŀǳŎǳƴŜ ƴŜ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ 
programme, la plus proche est à 15 km ; 

Sites Ramsar 
Visant la conservation les zones humides, aucune zone Ramsar ƴΩŜǎǘ 
ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǎǳǊ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŀǇǇǊƻŎƘŞŜΣ Ƴŀƛǎ ƭŜǎ ƳŀǊŀƛǎ Řǳ /ƻǘŜƴǘƛƴ Ŝǘ 
du Bessin, situés à 28 km sont classés ; 

Inventaires 
géologiques 

hƴ Ŝƴ ǘǊƻǳǾŜ ǘǊƻƛǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŀǇǇǊƻŎƘŞŜ : la « Série 
Bathonienne des carrières de Ranville », les « Caillasse et calcaire 
bathoniens des Pérelles » à Douvres-la-Délivrande et les Falaises de Luc-
sur-Mer ; 

Sites du 
conservatoire du 
littoral 

vǳŀǘǊŜ ŜƴǘƛǘŞǎ Řǳ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ǎΩŞǘŜƴŘŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜǎ ±Ŝȅǎ Ł ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜ : la 
ōŀƛŜ ŘŜǎ ±ŜȅǎΣ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭΩhǊƴŜΣ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΣ Ŝǘ ƭŜǎ ǇƭŀƎŜǎ Řǳ ŘŞōŀǊǉǳŜƳŜƴǘΦ [Ŝ ǎƛǘŜ 
le plus proche se trouve à 10 km du parc éolien ; 
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 Espaces naturels 

sensibles 

Il en existe deux à proximité de la zone terrestre du raccordement : la « Coupure 
ŘΩ¦Ǌōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ /ƻǳǊǎŜǳƭƭŜǎ-sur-Mer et Bernières-sur-Mer » (marais du Platon), et 
dans la vallée du Dan ; 

La trame verte et 
bleue 

{ǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŞǘǳŘƛŞΣ ǎŜǳƭ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭΩhǊƴŜ Ŝǘ ǎŀ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŦƭǳǾƛŀƭŜ όǾŀƭƭŞŜ Řǳ 5ŀƴύ 
ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘΣ ƻǴ ǎŜ ǎƛǘǳŜ ƭŜǎ ǘǊŀƳŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ; 

Les espaces boisés 
classés 

hƴ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŜǎǇŀŎŜǎ ōƻƛǎŞǎ ŎƭŀǎǎŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜΣ 
notamment à Bernières-sur-Mer, Courseulles-sur-Mer, etc. 

 

SYNTHESE DES PRINCIPAUX EFFETS 

160. Seule la ½bL9CC н ζ tƭŀǘƛŜǊ ǊƻŎƘŜǳȄ Řǳ ǇƭŀǘŜŀǳ Řǳ /ŀƭǾŀŘƻǎ η όǎǳǊ Ғм ƪƳύ est directement concernée 
par le programme Υ ŜƭƭŜ ǎŜǊŀ ǘǊŀǾŜǊǎŞŜ ǎǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴ мƪƳ ǇƻǳǊ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜnt 
électrique. 

En phase de construction, le programme a un impact faible sur une zone inventoriée pour son 
intérêt floristique et faunistique.  

161. [ΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴŎƛŘŜƴŎŜǎ bŀǘǳǊŀ нллл ŎƻƴŎƭǳǘ ǎǳǊ ƭŜ Ŧŀƛǘ ǉǳŜ Υ  

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ ƴŜ ǘǊŀǾŜǊǎŜ ŀǳŎǳƴ ǎite Natura 2000,  
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- [Ŝǎ ŜŦŦŜǘǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ǘǊŀǾŀǳȄ Ŝǘ Ŝƴ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ƴŀǘǳǊŜ Ł 
ǊŜƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ŎŀǳǎŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ bŀǘǳǊŀ нллл ǎƛǘǳŞǎ ŀǳȄ ŀōƻǊŘǎ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ 
ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜΦ 

En phase de construction, ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ŘŞƳŀƴǘŝƭŜƳŜƴǘ, ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƴΩŀŦŦŜŎǘŜ pas les 
zones de protection du patrimoine naturel.  

MESURES DΩEVITEMENT, DE REDUCTION ET DE COMPENSATION  

162. !Ŧƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ŎŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭΣ Řŝǎ ƭŀ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ w¢9 ŀ ŎƘƻƛǎƛ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ 
zones à fort enjeu environnemental et de mettre en place un plan « hygiène, sécurité et 
environnement ».  

2.4.2 PATRIMOINE CULTUREL 

SYNTHESE DE LΩETAT INITIAL  

163. Entre les communes de Ver-sur-Mer et Bernières-sur-Mer, on dénombre 10 monuments historiques 
ŎƭŀǎǎŞǎ ƻǳ ƛƴǎŎǊƛǘǎ Ƴŀƛǎ ŀǳŎǳƴ ǎǳǊ ƭŜ ǘǊŀŎŞ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ ƻǳ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘƛǊŜŎǘŜ όŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ 
rapprochée terrestre). Le raccordement recoupe néanmoins les champs de visibilité de deux 
monuments historiques à Bernières et à Périers-sur-le-Dan.  

164. La partie rétro-littoral du programme regroupe 15 sites classés ou inscrits (notamment Omaha Beach, 
le Port Winston Churchill et falaises qui le dominent, etc.), dont deux à proximité directe du 
raccordement électrique. Au-delà, on compte 14 Espaces Naturels Sensibles dont la majorité est 
située sur le littoral. 

165. [ŀ {ŜŎƻƴŘŜ DǳŜǊǊŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜ ŀ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƳŀǊǉǳŞ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŘŜ /ŀŜƴΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ŎŜƭŀ 
se traduit à la fois par un patrimoine immatériel (plages du Débarquement) et par la présence diffuse 
de stèles commémoratives, de bâtiments, de cimetières (Colleville-sur-aŜǊΣ ŀǳ ŘŜǎǎǳǎ ŘΩhƳŀƘŀ 
Beach). En mer, de nombreuses épaves rappellent les évènements de juin 1944.  

166. 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǊŜŎǳŜƛƭƭƛŜǎ ŀǳǇǊŝǎ Řǳ 5épartement des Recherches Archéologiques 
Subaquatiques et Sous-Marines (DRASSM), deux épaves sont présentes dans le périmètre du site 
ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ ŞƻƭƛŜƴ : le SS Fort Norfolk, qui a heurté une mine en 1944, et la passerelle 121, 
servant de lien entre les plates-formes de déchargement et les plages du Débarquement. Sur la zone 
maritime rapprochée du raccordement, une seule épave a été identifiée.  

167. [ΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ƘǳƳŀƛƴŜ ŘŜǎ ŀōƻǊŘǎ ŘŜ /ŀŜƴ Ŝǎǘ ŀƴŎƛŜƴƴŜΣ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ǘǊŀŘǳƛǘ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ 
vestigeǎ ŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ŘΩŞǇƻǉǳŜǎ ŘƛǾŜǊǎŜǎΣ ǊŞǇŀǊǘƛǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ 
ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘΦ [ŀ ǉǳŀǎƛ-totalité du linéaire est concernée, mais trois 
secteurs particuliers sont à noter : celui de Courseulles-sur-Mer (fosses de Saint-Ursin situées sur 
ƭΩŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǾƛƭƭŀƎŜ ŘŜ /ƻǳǊǘƛǎƛƎƴȅύ, le linéaire compris entre Mathieu et Blainville-sur-
Orne et le secteur du poste électrique de Ranville. 

168. Une Zone de Protection de Patrimoine Architectural, Urbain et Paysager (ZPPAUP) a été créée à 
Bernières-sur-aŜǊΣ ƻǊ ƭΩŀǘǘŜǊǊŀƎŜ du raccordement électrique se trouve à proximité. De ce fait, 
certaines dispositions du règlement ZPPAUP devront être appliquées au programme.  
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Carte 4 : Patrimoine naturel 
 
  






































































